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Sirjt la fabrication des-Savons sur leurs différentes
espèces suivantla nature des huileset desalkalis

qu'onemphiepotir lesfabriquer et sur les moyens
d'en préparer par-touif avec les diversesmatières
huileusesetalkaïines quela natureprésente suivant
les localités.

Par ibsC«.DARCET,LELIEVREet PELLETIER.

IMPRIMÉpA'RORDREDUCOMITÉSBSAIUï PUBLIC.

Unir, les huilesoulesgraissesaveclesdiversalkalis, telest

le but quel'on se proposedansla fabricationdes savons.Les
résultatsque l'onobtientde cescombinaisonsvarientnon-scu-

lementsuivantla naturedeshuiles maisencoresuivantcelledes

alkalisj delà lesdifférentesespècesdesavons,quel'on distingue

particulièrementen savonssolideset en savonsmois c'esten

généralavecla soudequel'onpréparelessavonssolides,ceuxdont

onse sertdanslessavonnagesdomestiques,et c'estaveclapotasse

quesefabriquentlessavonsenpâteoumois,dont.lesfoulons,les

dégraisseurs,&c.fontunegrandeconsommation.

Lesdécouvertesmodernesontfaitconnoîtrequel'ammoniaque,
la plupartdesterres lesoxidesmétalliques,et lesdiversacides

pouvoient,pardesmoyensappropriésêtreunisauxhuilesetaux

graisses;cesnouvellescombinaisonssontdemême,désignéessoue

lenomgénériquedesavonssmond'ammoniaquesavonsterreux,
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acxd~s1savonsmétalliques,et savonsacxdvsleurs propriétésne sontpas

encorebiendéterminéesmaisil estprobablequeplusieursd'er-
rr'euxenontd&particulières,dontclifférensartspourronti\n jour
tirerparti. Leshuilesvolatilesou essentiellespeuventde môme
êtreuniesauxdiversalkalis,etcescombinaisonsoffrentun nou-
veaugenredesavonsauxquelsona donnélenomde snvonnules.
Nousne parleronsdanscerapportquedes savonsfaits avecles
alkalis,ceuxdontle besoindevienttousles joursplus instant,
ceuxenfinquenousavonsessayés conformémentà l'arrêté du
ComitédeSalutpublicdelaConventionnationale,dua3messidor
an deuxièmedelaRépublique»lequelarrêtéchargelescitoyens
» Darcet,PelletieretLelievre,defairedesexpériencessurl'union
» de différentesespècesd'huilesetde graissesavecla soude, de
» taireconnoitreau comitélessavonsquirésultentde cescom-
» binaisonsleurnature,leurqualité etc. »

Conformémentà cetarrêté,nousavonsexaminél'uniondela
soude( extraitedela soudeducommerce) aveclesdiverseshuiles
et graisses,cellesparticulièrementquenousavonspu nouspro-
curer carmalgrélessoinsetlesdémarchessansnombrequenous
avonsfaites il en est plusieursque nousn'avonspu obtenirj
et afin de rendrece travailplusutile nousavonstraité com-
parativementaveclesmêmesliuiles la soudeque nousavions,
obtenuede la décompositiondu muriatede soude.L'ensemble
de ce travailnousa offertdesobservationsessentiellessurl'art
duSavonnier;nousles indiqueronsà mesureque nousdécrirons
la sériedes expériencesquenousavonsfaites pour parvenir
auxrésultatsquenousdesirionsobtenir.Pour rendre enfince

rapportutile auxartistesct auxparticuliersqui voudrontfaire
chezeux le savonnécessaireà leurs besoins nous le termi-
neronspar unecourteinstructionsur les moyensà suivrepour
faire du savonavecfacilité sans avoirrecoursà de grands
appareils et sansavoirdesconnaissances-yarticulièresde l'art
de faire lesavon.•

`

La soude, la potasse,la chaux,les huileset les graisses,



(3)

sont les principalessubstancesque ï*ônemploiedansla fabrication

des savons nousavonscrudevoiren parler danscerapport afin

de lui donner une utilité plusgénérale. C'estdans les mêmes

vuesque nousdironsun mot.del'atelierdu Savonnier.

De la Soude.

La soude, comme nousl'avonsdéja dit est le sel alkalique
l'on doit employerpour préparerle savon,solide.La substance
connuedansle commercesousle nomde soude, n'estpropreà 2a

fabricationdessavons, qii'enraison du selalkaliqu'ellecontient.

L'on distinguediverses espècesde soude et lesmeilleuressont
celles qui sont les plus richesen alkali les plus estiméessont

cellesqui nousviennentd'Alicante cellesde Carthagènetiennent

le deuxièmerang aussi l'uneet l'autresont-ellesles plusrecher-

chées. La plante, qui par sonincinérationfournitla soude est
connue en Espagnesous le nomde Barille on l'y cultive avec

grand soin, et il est expressémentdéfendu d'en exporter de la

graine. On nousapporte encorede Catalogue, d'Espagneet de

plusieursautres endroits une soude inférieure, connue sousle
nom de Bourdeou de SaHcote elle est préparée avec diverses

plantes maritimesnon cultivées.

Le citoyenChaptals'est assuréque l'on peut élever la barille
sur nos bordsde la Méditerrannée il està désirerquecetteculture

y soit encouragée.La planteconnue sous le nomde Salicot est

cultivéesurles bordsdesétangsdu ci-devantLanguedoc et de la

ci-devant Provence}elle y estincinéréecommel'estla barille en

Espagne et la soude qu'elleproduitest d'assezbonne qualité.
L'on a soinaussi d'y ramasser sur lesbordsde la mer toutes

les plantesqui y croissentsansculture, et ellesserventà préparer
une soudeinférieure quidansle paysestconnuesousle nomde

BlanqiicUe,
Les soudesqui nous viennentde Cherbourg et cellesque l'on

prépare sur les côtesde la Manche, sont de qualité infërieure;
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jniy k&lelevarecet différentesespècesde fucus >appellesvul-

gairement6'cf<Hf~et Otten obtientunesoudede varecquiest
la plusmauvaisedetoutes on n'y trouvepresquepointd'alkalij
maisaussielle contientdusulfatede soude duquelonpourra
maintenantséparerla soudepar les procédésquiviennentd'être

publics.
LaSicilenous fournitausside la soude.
NousretironsencoredoTripoli de Syrie de Saint Jean

d'Acre,descendresalkalinesquel'onnommecendresduLevant;
ellessontléproduitdel'incinérationd'une plantequelesArabes

appellent7{c~K&'Mc? lessavonniersde Marseillel'emploientdans
lafabricationdu savon cescendres,connuesaussisouslenom
de Roquettecontiennentde la soude, ( alkali minéral} ) on
n'entrouvepointailleursqu'àMarseille parcequec'est-làqu'elles
arrivent et ellessont aussi-tôtvenduesaux fabricansdesavon
decepays.

I-eNatron quinousvientd'Egyptepeutencoreêtreemployé
avecavantagedanslafabricationdessavonsc'estun mélangede
carbonatede soudeet d'unepetitequantitéde muriatedesoude;
l'entréeenFranceenavoitétédéfenduenousignoronspourquels
motifs.

L'onatrouvédepuispeudes efnorescencessalinesenabondance
sur lesmursdescaveset lieuxbasdesbâtimensneufsdeDieppe,
deFécampet du Havre leur analyselesa faitreconnoîtrepour
ducarbonatede soude il n'estpa.sdouteuxqu'ilne seproduise
depareillesefRorescencesdansbeaucoupd'autresendroits;il est

importantde lesrecueillir et si l'onpeuts'enprocurerenquan-
tité, on pourrales employerà la fabricationdu savon.

Nousavonsenfinbeaucoupà espérerdesprocédéspour la dé-
compositiondumuriatede soude, quelecomitéde salutpublic
vientde faireimprimer il est à désirerqu'il se formepromp-
tementdesétablissemensoùl'ons'occupede ce travail afinde
mettrelaFranceà mêmede sepasserdelasoudequel'étranger
nousa fourniejusqu'àce jour. La soudeque l'onretiredu sel
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marinesttrès-propreà lasaponificationdeshuilesffctbtisleferons

remarquerplusparticulièrementdansla suitede cerapport.

De la Potasse.

L'onneprépareavecla potassequedessavonsen pâte ce sel
nousvient d'AmériquedePologne d'Allemagne,deMoscovie
et deDantzic l'onenprépareaussidansplusieursendroitsdela

France sur-toutdepuisle travailrévolutionnairedu salpêtre
lequelnesçauroits'enpasser.Toutlemondesçaitaujourd'huique
lapotasseestleselalkaliquel'onretirede lalessivedescendres
desvégétauxévaporéeà siccitéet que l'oncalcinelégèrement
pourl'avoirplusblanc.

Quelquesouvragesindiquentla potassepourfairedes savons

solides maisils lui associentd'autressubstancesqui contri-.
buentà donnerde lasoliditéauxsavons;nousauronsoccasion
de le faire.observer en rapportantles expériencesquenoue
avonsfaitesà cesujet.

De la Chaux.

Lachauxestindispensabledansla fabricationdessavons ce
n'estpasqu'elledevienneunedeleurspartiesconstituantes,comme
'ona ététrès-long-temsà le croire ellene sert qu'àapproprier
lesalkalispourlesdisposeràagirsurleshuilesetà lessaponifier.

Lesalkalis,( telsquenouslesavonsdansl'étatleplusordinaire,
soitleseldesoudequeTonaretirédeslessivesdesoude,oubien
la potasse tellequ'onl'obtientdeslessivesdescendresdesvégé-
taux) sontsaturéspresqu'entotalitéd'acidecarbonique dans
cetétat ils n'ont presquepointd'actionsur les huiles mais
en lestraitantavecla chaux, celle-ciquia plus d'affinitéavec
l'acidecarboniquequen'ont lesalkalis leurenlèveconséquem-
mentceluiqu'ilscontenoientles alkalisrestentensuitedans
cet état quel'on connoissoitsousle nomd'alkalicaustique;
étant absolumentprivésd'acidecarboniquej ils doiventalors
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ilDTYTkVOêtreregardésCommedesalkalispurs c'est danscetétat qu'ilsont
une grandeactionsurlessubstancesanimaleset surles huiles.La
chaux ne sert donc qu'à amenerles alkalisà l'étatdepureté, en
leur enlevantl'acidecarboniquequ'ilscontenaient.Ainsi, si l'on
pouvoitse procurerà bonmarchéune autresubstance,qui>comme
la chaux, eût la propriétéde priver les alkalisd'acidecarbo-

nique, il n'estpointdouteuxqu'onnepeut lalui substituerdansla

préparationdeslessivesalkalines,propresà la fabricationdusavon.
Les fabriquesde savon doiventdonc s'approvisionnerd'une

certainequantitéde chauxj maiscommecelle-ciperdde sabonté
en restantexposéequelque-tcmsùl'air, l'on doit avoirl'attention
de la conserver autant qu'il est possible, dans des vaisseaux
clos et lorsqu'unefabriquede savon se trouvera à proximité
d'un fourà chaux elletrouverade l'avantageà n'employerque
de la chaux récemmentcalcinée.

Des Huiles.

De toutesleshuilesparexpression cellequi estla pluspropre
à faire du -savonsolide,est l'huile d'olive les savonsque l'on
fait avecles autres huiles sont de qualitéinférieure ilssont

plus ou moinspâteux.La supérioritédessavonsde Francetient
essentiellementà ce que l'on n'employoitdans leur fabrication

que de l'huile d'olive.Cen'est point à l'huilela plusfine huile

vierge, que les savonniersde Marseilledonnentla préférence
ils choisissentau contrairel'huile que l'on sépare desolivespar
un secondtravail, et dont par une premièreexpression l'on
a retiré i'hnile viorge.Cettehuile est connuedansle commerce
sousle nomtf huilecommuneà' huiled'enfer,d'huilede teinture
elle estplus épaisseque l'apremière son prix est moinsconsi-
dérable et commel'ont observéles savonniers,elle se sapo-
nifie avecune grande facilité.On peut égalementfaire d'excel-
lent savonavecl'huile fined'olive, maiscelle-cise vendantbeau-

coup pluscher les savonniersne trouveroientpointde bénéfice
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mâiuc an*à l'employerilsprétendentmémoqu'ellene se qaponifiepoint
ai facilementquel'huilecommune.

L'huiled'olivefineest recherchéeet conservéepourUiprépa-
rationdenos alintens,maiscommepar la vétustéelledevient

épaisse,acreet rance,ellen'estplusalorsbonneà mangerj dans
cetétatelleconvientauxsavonniers,et ilsen l'ontdebonsavon.

EnAllemagneetenAngleterreoùonn'apasd'huiled'olive,l'on
préparelesavonavecle suif,lagraisse,&c. Lessavonsfaitsavec
cescorpsgras, ont toujoursune odeurparticulièrelaquellese

communiqueauxobjetsquel'onsavonneavec,delàvientquepour
lessavonnagesdomestiquesl'onaimemieuxle savond'huiled'olive
dontl'odeurestagréable.Onne peutcependantdisconvenirque
lesgraissesanimalesne se saponifienttrès-bien et aprèsl'huile

d'olive,cesontelles(lui, ànotreavis,donnentlemeilleursavon
solide.L'onverradanslasuitede notrerapport,quelessavons
faitsav«jcles huilesde grainesont inférieursà ceuxpréparés
aveclesgraissesanimales.

On faitaussidu savonavec l'huilede poisson,soit seule,
ou mélangéeà d'autreshuilesj maiscessavonsconserventune
odeurdésagréablede manièrequ'onne sauroitles employer
au blanchissagejournalierdu lingede ménage,maisilspeuvent
servirà blanchirdes toilesquel'on étendroitensuitequelques

jours sur le pré; ils peuventencore servirpour foulerles

draps,&c.

De l'Atelier du Savomzier.

Aprèsavoirindiquélesprincipalessubstancesnécessairesdans
la fabricationdes savons nouscroyonsessentieldefairecon-

noîtrecommentil convientde monterl'atelierdu savonnier.

Troissortesd'appareilsy deviennentIndispensables.

i°. Descuviersou bugadières,vaisseauxpropresà coulerles

lesssives.
a0.Deschaudièresou vaisseauxdestinésklacuitedusavon.
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3°.Des mises,| rouvaisseauxdestinésà y coulerle savon

lorsqu'ilest fait.

Des Cuviers ou Bttgadières.

Lesbugadièresouvaisseauxpropresàcoulerleslessives,varient
suivantla forcede l'établissement.

Dansune petite fabrique les bugadièressont le plusordi-
nairementdescuviersen boisblanc,cerclésen feretposésisolé-
mentsur des tréteaux avecun baquetau-dessous,ou bien
montéssur des chantiersà la manièredontles salpêtriersdis-

posentleurs tonneauxpourlessiverles terres salpétrées;ces
cuvierssontgercésà leurpartieinférieurepourfaciliterl'écoule-
mentde la lessive,et afinde l'arrêterà volonté,ony adapte
nu robineten bois.On disposeplusieurscuvierssur la même

ligne,eton^ménageau-dessusdestuyauxquiy apportentdel'eau

pure;cettedispositionrend letravaildulessivagebienplusaisé

l'on pratiqueencoreau dessouset sur]le devantdes cuviers

un canalqui reçoitla lessivea mesurequ'ellecoule, et d'où

à volontéelleestconduitedanstel outel réservoir,suivantqu'il
estdestinéh recevoirlapremière,lasecondeoutroisièmelessive.

Dansles grandesfabriques les bugadièressontconstruites

à chauxet àcimentavecdesbriquesdeplat,ayantchacuneà-peu-

prèscinq pieds.en quarréet environquatrepiedset demide

hauteur;à leur partieinférieuresontdesrobinetsen boisque
l'on ouvresuivantla nature de la lessiveque l'on coule, et

pourla recevoirl'on pratiqueen terreau-dessousdescuviers,
un réservoirlequel,est diviséafinde conserverséparémentles

différenteslessives.

Des Chaudières.
·

Leschaudièresquel'onétablitdanslessavonneries,sontd'une

constructionparticulière,les fondsseulementsontenmétal,et

ellessontterminéesen briquesavecun enduitenciment.L'on

ménage
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B

ménageà cesfondsquisontordinairement<encuivreonen tôle'

deSuéde,et-d'uneformecourbe desbordsou'ansesqui sont

renversésen dehorset applatiscommelesbordsd'un chapeau,
demanièrequelorsquecesfondssontposéssurlesfourneaux,
les bordsouansesportentd'unbondenuTpifidsu«lesanursdes>

briquesquifontlé fourneau,et cesbordgsontensuite-recouverts

pardes briquesqui formentle céintreet le complémentde la

chaudière.Parcettedispositionles ansesdesfondssontnoyées
danslamaçonnerieet lachaudièredontla partie-supérieureest

enbriquesi-setrouveparfaitement'solide.Comnite,d!aprèscôgenre
deconstruction,leschaudièresne,peuvent,être chaufféesque:par.
lefondquelquespersonnesontpenséquesi-ellesétoienttotalement
en cuivre,l'on pourroitdisposerle fourneaude manière,à ce

quela chaleurcirculâttout autourde la chaudière ce qui

produiroitune grandeéconomiedanslecombustiblemaisn'y
a-t-ilpointdesconsidérationsplusfortesquiontdéterminéles

savonniersà donnerla préférenceau genrede chaudièresqu'ils
ohtadopté?C'estdumoinscequenouspensonsd'aprèslesréflexion»
suivantes.

Premièrement.Lorsqu'ontient éur'le fêùdeshuiles,ou des

graissesdansdesbassinesde cuivrécessubstancesattaquentle

cuivrede la bassine,danslespïrtiésquisetrouventen contact

avecl'air, c'èst-à-direversles bordsdelà bassine et la portion
deverd-de-grisquise formenélaissepasqùed'êtreconsidérable

ainsilorsquel'on fait du èavôndansdesbassinesqui sonten

totalitéen cuivre,l'on nepeutéviterleverd-de-grissur-tout

si lionemploiedéshuilesrances,etc. et ceverd-de-grisquireste

dansle savon,lui donneuneteinteplusoumoinsfortequi rie1J

plaîtpointà ceuxquileconsomment.Cetinconvénientri'apaslieu.

lorsquela partiesupérieurede la chaudièreestenbriques.

Deuxièmement.Si le feu circuloittout,autourdèla chaudière

oul'onfabri(luele savon,il pourroitbienarriverquel'ondon-

neroiçquelquefoisun degréde chaleurtrop fortsur là finde

l'opératioiii^b'est-à-dire1,lorsquelé"savonest cuitj" caralorsU
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a. W.adhèrefacilementh hehaudiiksj maiscetinconvénientnepeut
avoirlieudanscelledont il n'ya quelefondsquireçoiveimmé*
djatemetttla chaleur,parcequedanscettepartie, il setrouve
presquetoujoursun peude lessivequiserfceommedebauwnarie
au savonqui la «uraage.

Ceadeu*considérationspeuventbienavoirdéterminélessavon-
niersen faveurdelachaudièredontils fontusage.

Lessayonnierspratiquentencoreau fondde leurschaudières
tm tuyaude deuxpoucesetdemidediamètre,dont ilsse servent
pour séparerleslessivesépuiséesquise réunissentau fondde
la chaudièreau-dessousdusavonr ils nommentcetuyau Npine.
Si l'onavoità cuiredusavpndansune chaudièrequi ne seroit
pointpourvued'uneépine,alorsl'onsépareroitlesliqueursépui-
séesàlaiavewd'un syphonfait en feuUanoouen tôle.

Des-mises*

Les mises,sontles vaisseauxdanslesquelsoncouledu savon,
lorsqu'ilestcuit. Cesmisesse construisentdediversesmanières,
suivantles localités,çç.selonl'idéedufabriquant.Lesmisesles
plusordinairessont degrandesetfortescaissesfaitesdeplanches
ajustéesdans de«membruresassujétiespar desclefsde bois.
Cesçaisseasontplacéessur de fortesplates-formesde manière
quela lessivequi s'en écoulepuisseêtrerecueilliedansun ré-
servoir.Il y.adecesmisesquipeuventrecevoirjusqu'àdeuxmil-
liersdesavpn)quelquessavonnierspréfèrent,desmisespluspetites;
ilsenmultiplientalorslenombre.Laplanchedudevantdesmises
est àcoulisse,demanièreà pouvoirêtre retiréeà volonté.

Lesmisespeuventaussise faired'une ou plusieursdalesde
pierre, creuséessuivantl'épaisseurquel'on veut donnerà la

briquede savon et le devantde cesmisesestde mêmefermé
parune plancheà coulissequis'y adapte à la faveurd'une
rainurequi y estménagéepourla recevoir.

XIy a aussideçfabriquesoùlesun'se£sont
disposé^immédia-
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temaritsur lesolm l'ate.ier.L'oaplacehorlsontalementdespB-
titeâdalfeâ,que'l'onrapprochéet assujettiau cimentj6» les
encaisseensuite par qiwtreplanchesque l'on soutientpar de

petitspieux la planchede devantestde mêmeà coulisseâfin
d'avoirk facilitédé retirer le savon.

Engénéral les misesdoiventêtre placéesdansl'atelierok

Toncuit le aatonj'et si ètinétenduierie le përifleâkit!pas, il

faudroitfairèiéiisoïttfdèttièles ëà'éloîgtifer^îèfàôiftSpbssibte.
Il faut aûàsi àtaitdeîéoiftler'ïésàvôndansîéff "rafees» avoir

Tattenéondé mettrechaque'Fois,au fondJe ëk&Sinefd'«&e»
unepetitecouchedé chan*eh poudre,que l'oft â^toi¥ par-
faitementà la faveurd'une batte. Cettejteéfcatttiortest tt^es-

«airepour <|ûole savonn'àdhèirepointma infees et: pottf̂ tt'àa
puissel'en retireravecfacilité.••

Des divers ustensiîes nécessaires êans Putdiar du.
'ii.

savonnier.

L'atelierdu savonnierdoitêtre pourvu1de qttél^uélsttfefénWïés

nécessairesàleurstravaux,tblsquëdes, aréomètres>pôardéter-

miner le degrédb fbr<5eàtk lessives des louablesou rede-

vablespour remuer le savon des truëles des pelles des

massesde fer pour casserla soude, desmortiersde fer des

règlespourtracerla divisiondusavon,descouteauxtrês-ihîhces

pour couperle savon enfin %idiversautres instrumentsque
l'artiste,ingénieuxsaura,disposerpourrendre son travailplut

simple-et plus facile.

On concevrade mêmequedansunefabriquebienordonnée,

on doit'y ménagerun localbiçnaéré, quel'on disposerapour

y apporterles briquesde savortque l'onsortdesmises,et qui
un*bèssârtde resterquelquetempsà l'air ppura^^érir

de la

mMïtê.
L'on doit encoredisposerdes emplacemenspour servir;à»
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dépôt auxhuiles » auxsondeset au savonfabriqué.Toutesces

distributionsenfindoiventêtre faitesavecintelligenceet suivant

quele terrain et les bâtirriensde la fàbriquepourrontle ppr-
mettre. •> J:i . :<«i\<

De la manière de préparer lés lessives.

Avantde procéderà la, jlessiye.de|a soudeil convientde

la pulvérise,?j on commencedoncpar.\p. casseravecune masse

de fer, et ensuiteqç. la .piledansdesmortiersde fer maist

danslesgr^d.qs.fabrçques,f]!ontrouveplus expéditifde l'écraser
sur une pierrenoireet ducet.p. l'aided'uneniassedefer plat,

On ne la réduitpointen pôudjrefine, on se contented'une

division,à-peu-prèségaleà la.grosseurde grosgrainsde sable,
ou à cellede petitesavelines."

Il est aussinécessairedeconnoîtrelaquantitéd'huileque l'on

doit saponifier pouxdéterminerles quantités respectivesde

soudeet dechauxquel'ondoitmettreen lessive;ainsi, si l'on

comptepréparermille livresde savon on peutobserverles

proportions.suivantes
•> •• >!“

Sx;cents'livres;);huileid'olive. •

'€inq centslivres, soudede bonnequalité, •

Centlivres chauxvive. •

Cesquantitéspourrontêtremultipliées,selon,quel'on voudra

préparerune quantitéde savon"plus considérable..
La soudeétantpulvérisée eommenous venonsde le dire,

il faudraarroserla chauxavec'unepetite quantitéd'eau elle

ne tarderapas à s'échauffer,si elleest bonnej ellese délitera

et se réduiraen poudre.Ohla passeraalors à traversuncrible

et on la mélangeraà la pelle,aveclasoude onmettra..ertsuite

ce mélangedansun cuVier(oti bugadièie) ,!aufondduquel,on

placeraquelqùek'tuilâux*poraffaciliterl'époulementdela,Jessiise,}

l'onverserasur le toutune,'certainequantitéd'eau, demâftjèjce

quele mélangesoitbien imbibéet recouvertde tookou quatre
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traversde doigt et lorsquel'eau y aura séjournéquelques
.heures onouvrirale robinetpratiquéà la partieinférieuredu

euvïer onrecueilleraavecsoi»la lessivequi en découlera.Elle

seraacreetcaustique onla nomrnepremi~~elessive.Un oeuf

fraisne doitpoints'y enfoncer maison en déterminerabien

plussûrementledegrédeforce, à lafaveurd'un aréomètrepour
lessels.Cettepremièrelessivedonne, au pèse-liqueur,de 18

à a5 degrés.Ondoitla conserverdansun vaseséparé.

Lorsquela lessivecesserade couler,on fermeralerobinet,
on verserasur lemélangeunenouvellequantitéd'eau etaubout

dequelquesheures,on ouvrirale robinet il en découleraune

secondelessivemoinstbrtequela première maisquidonnera

encoreà l'aréomètrede dixà quinzedegrés c'estla seconde

lessivequel'onconserverademêmeséparément.Danscedeuxième

coulage lespremièresportionsde lessivequi couleront,seront

presqueaussifortesquela premièrelessive, on pourradonc

lesy réunir.

On verseraencorede nouvelleeausurlecuvier,etonextraita

une troisièmelessivebienmoinsforteque les deuxpremières,

puisqu'ellene donnequedequatreà huitdegrésà l'aréomètre,•

c'estla troisièmelessiveque l'onmettrade mêmedansunvase

séparément.

Enfin pourépuiserla soudede la totalité de la substance

alkaline on verseradessusdenouvelleeau et lafoiblelessive

qui en découleraseramiseà part pourun nouveautravailde

lessivage.
La soudedoit se trouverensuiteparfaitementépuisée on la

retireducuvier ons'ensertsouslenomdecharréepourfertiliser

lesprairieshumides.

L'aréomètre
ou pèse-liqueurest doncun instrumentdont

on ne peutse passerdansla préparationdes lessives.

il y a dessavonniersquïemploientrelativementà lasonde,

plusde chauxquenousn'avonsindiqué certains parexemple,
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«« «jouteMw&partiesur dm*,de soude d'autréa sur «ne
troisj-mais il y en a aussiqm en admettentmoûts, puisque
leurproportionestd'unepartiede chauxsursixdesoude.Nous

pensonsquelorsquela chaos est bonne us cinquièmesuffît

pourrendrela soudesuffisammentcaustique m&bsi la chaux
se trouvemalcalcinéeou anciennomentfaite Ton peut,en
mettreuneplusfortedose car \mexcèsne peutjamaisnuire
àlabontédela lessivecaustique.Lorsquel'alkalise trouveprivé
d'acidecarbonique,par une quantitéde chauxproportionnée
l'excédentqu'onpourroitmettren'augmentepoint sa causticité
ellene fait doncquenuiredansle lessivage en augmentantla

quantitédematièreà lessiveret en la rendantpluspâteuse elle
ad'ailleursunevaleur et dansuncoursde fabrique,il importe
de ne pointiairede dépensesinutiles.

De la cuite et confection dit Savon.

Nousavonsdéjadit que sixcentslivresd'huileétoientnéces-

eairespour préparermillelivres de savon nousavonsaussi
enindiquantlamanièrede préparerles lessives déterminéles

quantitésde soudeet de chauxnécessairespoursaponifiersix

centslivresd'huile maiscommele savonne ^obtientquepar
lacombinaisondel'huileavecl'alkalicontenudansles lessives»

il fautquecelles-aisoient.prêtes avantd'entreprendrela cuite

de savon.
Leslessivesétantdoncterminées,l'on mettral'huiledansla

chaudière,(nousen avonsdonnéladescription)l'ony introduira

uneportiondela troisièmelessive,c'est-à-direde cellequiest la

plusfoible,et onfera du feusousla chaudière,Vonagiterale

mélangeavecunredableen bois, afinde faciliterlacombinaison

de l'huileet de la lessivealkaline,Le degréde feu doit être

assezfort pourfairebouillirle mélange,
et on l'entretiendra

toujoursau,mêmedegré, en ajoutantde tempsen tempset

en différentespartiesle restede la troisièmelessivé lorsque

celle-ciseraconsommée,on se servirade la deuxièmelessive
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quel'onintroduiraégalementpar partiesdansla chaudière,et
avecl'attentiond'agitersoigneusementle mélange,l'huile com-

mencerapardevenirlaiteuse elles'uniraparfaitemenrà lalessive*
etaprèsquelquesheuresdecuisson ons'eppercevraquelemélange
devientpluslié, et qu'ilacquiertde la consistance;onajoutera,
alorsune petiteportiondela premièrelessiveet oncontinuera
de remueravecsoin.Le feu doit égalementêtreentretenuau

mômedegré,c'est-à-dire,que le mélangedoitêtreenébullitionv
l'additionprogressiveet par petitesquantitésd'une partiede
la premièrelessive,rendra la matièrebeaucoupplusépaisse,
et en continuantencorequelquetempsle feu, ons'appereevra
qu'eUedevientde plus en plus épaisseet qu'ellese séparede

la liqueuraqueuse;l'on ajouteraalorsquelqueslivresde sel
marinqui en rendrontla séparationbien plus compélte,de
manièrequela matièresavoneusese présenterasousuneforme

pâteuseet grenue, on continueraençorel'ébullitionpendant
deuxheuresetonsuspendraensuitelefeu onretireramêmecelui

quiseroitdanslefourneau,on cesseraaussid'agiterle mélangej
quelquesheuressuffirontpour quela matièresavonneusese
réunisseà la partie supérieurede la chaudièreet la liqueur
se seraséparéealorsdu savonen gagnerala partieinférieure;
on l'en sépareraalors par l'épine c'est-à-dire parle tuyau

pratiquéau fond de la chaudière.Cetteliqueurseracolorée,
elleneserapointcaustiquecommeleslessivesalkalinesquel'on
aura employées,fera effervesceuceavecles acides,on ne la

perdra,point,on la repasserasur un mélangede chauxet de
soudeeton l'emploieracommelessive,sur lafin d'unenouvelle
cuite de savon.

Lorsquel'on aura séparépar le moyende l'épine,la totalité
de laliqueurqui se trouverasousla pâtesavonneuse,alorson
allumerale feu, etpourfaciliterla liquéfîcationdu savon,on

yajouteraune petitequantitéd'eauou roiçuxdelessivefoiblej
le mélangeétant parfaitementliquéfiéet ayantété amenéau.

degréde l'ébuliition« ony ajouteraparparties les dernières
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portionsde la premièrelessive.C'estdam cette secondeopé-
rationqu'il convientd'observerla cuitede savon pour cet

effet, on en retire de tempsentempsunepetitequantitéque
l'on mettrarefroidirsur un morceaud'ardoiseet par le degré
deconsistanceque le savonprend oubien en le maniantentre

les doigts lorsqu'ilest froid on juges'il est cuit.

II seraprudentd'avoirtoujoursun peu de lessiveforteen

réserve parcequesil'on s'appercevoitquela quantitéprescrite
ne fut passuffisantepoursaponifiercomplètementl'huile, alors

on en ajouteroitde cellequel'on auroitenréserve.Lorsquele

savonsera cuit il prendraunebonneconsistancepar le refroi-

dissementilparaîtra secentreles doigts,et dansla chaudière

il offriraune pâte grisâtre on retireraalorsle feu de dessous
la chaudièreon y laisseralesavonen repospendantquelques
heures et on sépareraensuite commenousl'avonsindiquéplus
haut, à. la faveurde l'épine laliqueurquise seraréunieau-
dessousdu savon on échaufferade nouveaula chaudièreeton

ajouteraàla pâte savonneuseunepetitequantitéd'eau laquelle
rendrala pfltebien unieet bienliée, et celle-ciferaalorspar-
faitementle réseauj l'oncesserale feuet onlaisserale savon
danslachaudière,jusqu'aumomentoù il ne serapastropchaud

pour être coulédans les mises.
Pendantque le savonrefroidiradansla chaudière l'ondis-

poseralesmises, on mettraaufonddechaqueunepetitequantité
dechauxen poudre quel'ondresseraparfaitementde manière
à ce quele fondde chaquemisesetrouvebienuni l'onpuisera
ensuitele savondans la chaudière,ou bienonl'en retireraà
la faveurdel'épine(si la grosseurdu tuyaulepermet) et sans

perdrede temson le transporteraetcouleradanslesmises.On
se sertpour cetteopérationdesceauxencuivreou en'bois.Au'
boutde deuxou troisjours, en hiver, etplusenété lesavon
seraassezferme pour être retiré desmiseset être divisé en
tablettesou briques de la formequel'ondonneordinairement
au.savon cettedivisionse tracerad'abordavecune règle, et

ensuite
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ensuiteavecun couteauminceet tranchanton le coupe en

diversblocsott^quarrés,que l'on subdiviseà la faveurd'un fil

de laiton on le transporteraensuiteauséchoir pour qu'ily

prennede la fermeté et il est vendablelorsqu'étantserréentre

les doigts, ceux-cine s'y imprimentpoint,
S'il arrivoitquel'on eût mistrop d'eauau savonavantdele

retirerde la chaudière,le fabricanthonnêtedoit le laisserau

séchoirjusqu'àce quecetteeau surabondantese soitdissipée
afindenepointmettredansle commercedel'eaupourdusavon.

Cettedessicationestassezprompte si le séchoirn'estpointsitué

dansun endroithumide.Le fabricantestdansdejusteslimites,

lorsqu'ilne faitquecinqlivresdesavonavectroislivresd'huile,

c'est-à-diremillelivres de savonavecsixcentlivresd'huile

maisil est répréhensiblelorsqu'avecunelivred'huileil fait trois

livresdesavonetmêmeplus.Onnevendquetropdanscemoment-

ci, à Paris, dessavonsainsialongésd'eau.'

Lessavonniersde Marseillenesuiventpasexactement,dans

la confectiondu savonla marchequenousvenonsd'indiquer
chacund'eux, et même leurschefsd'ateliersprétendent'avoir

un secretparticulierqu'ilscachentavecbeaucoupde mistère}

maisen généralleursméthodesse réduisentà deuxprincipales;
la premièreconsisteà préparertrois espècesde lessives,telles

quenousl'avonsindiqué,et ils s'enserventde diversesmanières

pendantla cuitedu savon l'autreméthodeconsisteà préparer
deslessivesà différensdegrésde force, suivantuneprogression

arithmétique,depuisquatredegrésjusqu'àseize.Ilscommencent

à joindreà l'huileune certainequantitéàe lessive,à quatre

degrés, et ils attendentle premierbouillon,pour ajouter le

restantde leur lessiveà ce mêmedegré ils passentensuite

de la mêmemanièreau degré suivant qu'ils épuisentpar

parties,lorsqueleur mélangebout et ainsiprogressivement,

jusqu'àleurs derniersdegrés,avecl'attentiond'augmenteraussi

graduellementla quantitéde lessivequ'ilsajoutenten raisonde

l'épaisissementde leurmatière ilsparviennentainsiauxlessives'
*1
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de quinzeAseizedegrés et c'estalorsqu'ilsont laplusgrande
attentionde nopointmettrede cettedernièrellssiyeenexcès,

craintede voirséparer,ou ce qu'ilsappellcnttottrnerleur ma-

tiére événementQu'ilsregardentcommeun inconvénientdes

plusnuisibles par les difficultésqu'ils éprouventà rétablirla

liaison, l'unionet la concrétionde la pâte qu'ils se proposent
constammentde conserveret de fortifier et parceque dans

cecas ilsn'obtiennentpas lamêmequantitéde savon ils en

reconnoissentla cuitede la manièrequenous l'avonsindiquée,

et ils le coulenttout de mômedanslesmises..

Nous préféronsla premièreméthodequenousavonsdécrite,

à cettedernière elle donneconstammentdu savonde bonne

qualité? et quoiqu'ellesoit un peu différentede cellede plu-

sieurssavonniers,nouspouvonsassurerquesi l'on ne s'écarte

pasde la marchecme nous avonstracée on réussiraparfai-
tementà fairedebon savon.

Le citoyenLartigue,élèvede l'un de nous, Aprèsnousavoir

aidédans les diversesexpériencesdontnousrendronscompte

a fait d'aprèscetteméthode dansl'atelierd'un savonnierde

Paris plusieursvenuesou cuitesde savonen grand lesquelles
lui ont très-bienréussi.L'ondoit donc comptersur cette mé-

thoded'opérer.

Du Savon marbré.

Le savonmarbréne diffère*dusavonblancordinaire que

parla couleurqu'onlui ajoutepourle veinerde tâchesbleues

et rouges.Lescouleursquel'onemploieà cet effetsont des

exidesde fer noiret rouge.Ce savonest aussi plus solide

que le blanc, parceque, pourlemarbrer,il faut le dessécher

davantage ou le priverd'uneplus grandequantitéd'eau. On

parvientà marbrerle savon,enlui ajoutant,lorsqu'ilestcuit J

( etaprèsavoirséparéla lessivealkalinesur laqueileil seréunit)

«ne certainequantitéde lessiveneuve et peu de temsaprès
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une dissolutiondesulfatedefer.Lasoudecaustiquedécompose

le sulfate de fer, et il en résulteun précipitéouoxidede fer

noir lequelsetrouveempâtéparle savonquiparcetteaddition

prend une teintebleue on laissealorsrefroidirlégèrement
le

savondanslachaudièreetonsépareensuiteparl'épinelaliqueur
alkalinequi s'estramasséeau fond on fait alorschaufferle

savonseulementpour le liquéfier.D'unautrecôté,on a du

brun rougeou oxidedefer rouge parfaitementdiviséet délayé
dansunequantitésuffisanted'eau.Unouvrierplacéau-dessusde

la chaudièreremuele
savon

tandisqu'unautreouvrieryverso

la couleurrouge etpourquelacouleursemêleinégalement
danslapâtesavonneusel'ouvriera l'attentiondene faired'autre

mouvementquede retirerleredablede basenhaut il convient

que le savonsoitpiteuxet nonliquide lorsquelerougey est

introduit et le savondoitêtreaussi-tôtcoulédansles mises*

L'ona aussiun peuplusde difficultéqu'avecle savonblanc

parceque cedernier'estplusfluideau momentoùon le coule.

Troislivresd'huiled'olivedonnent,commenousl'avonsditplus
haut cinq livresdesavonblanc tandisque.lamômequantité
d'huile ne fournitqu'environquatrelivreset unquart dosavon

marhré voilàpourquoicedernierestplussolide voilàpour-

quoiaussilesblanchisseusespréfèrentlesàvoamarbré,parcequ'en
effetà poidségauxil y a plusdesavoneffectifdansunequantité
donnéedesuvonmarbré.

Ce savon en raisonde sasolidité,et enraisonde cequ'une
températurechaudene le liquéfiepoint est préférépourêtre

transportédansdespayschauds.L'onpourroitdonnerla raômc
soliditéau savonblanc, il suffiraitdele dessécherdavantage,
et alorsil secoinporteroitcommele savonmarbré il estdonc

à désirerquel'onapprenneà distinguerlessavonsalongésd'eau
deceuxquin'enontquede justesproportionsquelesfabricans

sur-tout préparentdessavonsprivésd'eau,autantqu'ilsera,pos-
sible, et alorsonlespréféreraauxsavonsmarbrés car cen'est

pointla couleurcommeilestaisédele concevoir,quiaugmenta
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laqualitédusavonla couleurancontraire,commecorpsétranger
introduitauxsavons les éloignedelaperfectionque l'ondoit

chercherà leur donner.

De Faction de la soudedu commerce rendue caustique
sur -les.diverses huiles et graisses. 1

Nousavonsdéjadit quel'huiled'oliveétditcellequise saponi-
fioitle mieux,la suitede notre travaille démontrerapluspar-
ticulièrement;etcommenousavonstraitédiverseshuilesdansdes

proportionségales,de lamêmemanièreet en faisantusagedela
mêmesoudedu commercenousavonsreconnupar cesexpé-
riencescomparativesquellessontles huilesqui sont les plus
propresà faireles meilleurssavonssolides.Pourapporterplus
d'exactitudedanscesrecherches,nousavonsopérésurtroislivres
dé chaqueespèced'huileou de graisse,etnousavonsreprisles
mêmesexpériences,enemployantlamêmequantitédecesdiver-
seshuiles,et en faisantusagepourlessaponifierde soudecaus-

tique.quenousavonspréparéeavecla souderetiréedu selmarin,

d'aprèsleprocédédu citoyenMalherbe.Cetteséried'expérien-
cesayantété faiteensuivantla ànêmemanipulation,nousne la
décrironsqu'enparlantde l'huiled'olive quantaux autres
nousindiqueronsles résultatset circonstancesparticulièresque
nousavonsétédansle casd'observer.

§. A.

Du Savonfait avec l'huile d'olive, et la soudedu

commercerendue caustique.

Pourprocéderà la saponificationdel'huiled'olive,nousavons

préparédes lessivesavectroislivresdesoudeducommerceetune
livrede chaux, (Ion n'emploiepasen grandune aussiibrte
dose'de chaux maisen opéranten petit nons avonscru

qu'ilconvenoitde mettreun excèsde chaux afind'avoirune



(«1
lessivebiencaustique) nonsavonsretirétroisespècesdolessives;
de laforteou première,unesecondemoinsforte, etunetroisième
ou lessivefoible.Nousavonsmis dansune petite bassineen
cuivretroislivresd'huiled'oliveet une pintede.lessivefoibleà
5 degrés nous avonsfait bouillirce mélangeen remuantavec

soinavecune petitespatuleen bois, et nousavonsajoutéde
temsen tems, de lalessivealkalineaumêmedegré; aprèsquatre
heuresd'ébullition nousavonsajoutédela deuxièmelessivequi
étoità dixdegrés etnousavonscontinuéàuserde cetté*deuxièine
lessivependantencoreenvirondeuxheures alorsnousavonsem-

ployéunepetitequantitédelessivefortequiétoità quinzedegrés;
aprèsuneheured'ébullitionlamatièresavonneuseétoitépaisse,et

onvoyoitqu'ellecommencentà seséparer}nousyavonsajoutédeux
oncesde sel marinpouracheverlaséparationj nous.avonsalors
retiréla bassinede dessusle feu et lorsquela pâtesavonneuse
nousaparufigée,nousl'avonsenlevéeavecuneécumoire,etnous
l'avonsmisedansuneterrinej ayantalorsretiréet jeté la liqueur
quiétoit dansla bassine,nonsy avonsaussi-tôt remisle'savon
avecunepetitequantitéd'eaupourle liquéfieret lorsqu'ila été
amenéaupoint'dePébulUtionnousavonscontinuéà luiunirce

quinousrestoitde lessiveà quinzedegrés.Aprèsuneheured'é-

bullition,nousavonsséparéle savonde lamêmemanière,nous
avonsrejeté la petitequantitéde liqueurquis'étoitramasséeau
fondde la bassinej nous.yavonsensuiteremislesavonavecenvi-
ronunelivred'eau,et lorsqu'ila été parfaitementuni et liquéfié
nousl'avonscoulédansunepetitemise l'enayantretirélelende-
mainet l'ayantpesé,sonpoidss'esttrouvéde sixlivresdixonces;
ilétoitassezsolide maisil contenoittropd'eaupourêtredevente,
car troislivresd'huilene doiventproduireque cinqlivresde
savon.La quantitéd'eauexcédentene tardepasà se dissiper,
car ce mêmesavonayantétéexposéà"l'air et ayantétë pesé
deux moisaprès,il nepesoitplusquequatrelivresquinzeonces
il étoit alors bien plussecet parfaitementsolide;il avoitune
excellenteodeur cellequel'on reconnoitdansles savonsde
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Marseille il subira encoreun déchet plus considérable en le

conservantdans un endroit sec.

f B.

Du Savon fait avec l'huile d'amandes douces, et la soude

du commerce rendue caustique.
.1"

L'huiled'amandesdoucesest celle qui après l'huile d'olive,
donnele savonle plus consistant.Le prixde cettehuilene permet

pointqu'onpuissel'employerà la fabricationordinairedessavons;
maison s'en sert pour préparerle savonmédicinal.Lespharma-
ciens sont dans l'usage de lé luire à froid, en unissantdeux

parties d'huiled'amandesà une partiede lessivedes savonniersJ
concentréeau point qu'une bouteillequi contientune once

d'eau puisseen contenironze gros.Cen'est qu'après,plusieurs

jours que le savon, préparéde cette manière,acquiert de la

consistance il arrive même quelquefoisqu'il reste très-long-

temps caustique de sorte que l'on ne peut le prendre inté-

rieurementqu'après l'avoir conservé plusieursmois.Cesavon
au contraire, préparépar la méthode que nous avonsindiquée
en parlant du savon d'huiled'olive, ne contientque la propor-
tion d'alkalî nécessaireà l'entière saponificationde l'huile et

on peut l'employerle jour même qu'il est l'ait il convient

seulementd'éviterde faire usage, pour le préparer de vaisseaux

de cuivre. Trois livres d'huiled'amandesdoucesayant été sapo-
nifiéespar laiméthode indiquéepour l'huile d'olive nous ont

fourni une brique de savon du poidsde cinq livres et demie

ce savonétoit très-blanc,bien consistant, d'une odeuragréable
et nullementcaustique ayantété conservépendantdeuxmois,
dansun endroitsec il a perduune livre de sonpoids de sorte

qu'il ne pesoit plus que quatre livres et demie il décheoira

encorede plus d'un sixième.
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c.

Du savonfait avec le suif et la soude du commerce
rendue caustique.

Le suifse combinetrès-bienavecla soudecaustique,et le
savonqui résultede cettecombinaisonest de bonnequalité1

lorsqu'ilest bienpréparé.L'onn'étoitpoint clansl'usage,en

France de préparerdu savonavec du suif. L'huiled'olive

quenousavionseltquantitésuffisanteet qui donneun savon

supérieurà celuidu suif, étoitcellequeles.grandesfabriques
de Marseilleontconstammentrecherchée.En Allemagneet en

Angleterre,où l'huiled'oliven'estpasen abondance,le savon

quel'onprépareestfaitaveclesuif.Cen'estquedepuisquelque

tempsque l'ona vu à Parisdessavonsfabriquésavecle suifj
maislaplupartde ceuxquel'ony rencontreen vente,neréu-

nissentpoint lesqualitésqu'ilsdevroientavoir celane sur-

prendrapointquandon sauvaque plusieursde ceuxqui se

sontlivrésà cenouveaugenrede fabrication,sontbienéloignés
de réunirleslumièresqu'ilest importantd'avoirpourfairedes

savonsquelconqueset que d'autresn'ont été dirigésquepar
l'aviditédu bénéficequ'ils voyoientdans la fabricationd'un

savonqui pouvoitsupporterune grandeadditiond'eau.Nous

dironscependantqu'ilest à notre connoissancequele citoyen
Germaina fabriqué,à Paris d'excellentsavonavecdu suif.

L'on trouveaussi dansun ouvrageimprimépar Guenot en

1708 la manièrede préparerdusavonavecdu suif.

Dansle travailde la saponificationde l'huiled'olive,nous

avonsrecommandéd'employer,danslespremiersmomens,des

lessivesfoibles.La mômeprécautionn'estpointnécessaireavec

le suif.Noussavonstraité troislivresdecettesubstanceavecde

la soudecaustiquépréparée commenousl'avonsindiquépour
l'huiled'olive,et nousavonsobservéla mêmemanipulation,
à l'exceptionquenousavonscommencépardes lessivesfortes.



<i4)
Lorsquele savona été achevé nous l'avonscoulé"dans une

petite mise d'où, l'ayant retiréle lendemainet l'ayantpesé,
nousavonseu unebriquede savondu poidsdehuit livresqua-
torzeonces ce savonétoit blanc conservoitun peul'odeur

du suif, et il étoit assezconsistantpoursupporteruneaddition

d'eauassezconsidérable,et rester encoreferme cependant,
dansl'étatoù il est il décheoitbeaucoupparson exposition
à. l'air car l'ayantconservépendanttroismoiset demidans
un endroitsec et l'ayantpeséensuite il n'étoitplusquedu

poidsde cinqlivres il avoit acquisunegrandesolidité.

§. D.

Du Savonfait avec l'axonge et la soudedu commerce

rendue caustique.

L'axongeest employéedans plusieurspaysà la fabrication

dessavons.On la mêle quelquefoisau suif; et cesdeuxsubs-

tances, uniesensemble,sont ensuitesaponifiées.
Nousavonsde mêmefait du savon( parleprocédéindiqué

ci-dessus) avectroislivresd'axonge et lepoi^squenousavons

obtenuétoit, ausortirdelamise,dehuitlivresetdemie.Cesavon
étoit très-blanc,très-solidej sonodeurn'étoitpointdésagréable.
Nousl'avonslaisséàl'airpendanttroismois;l'ayantpeséensuite
il ne pesoitplus quequatrelivresquatorzeonces:il étoitalors

trés-secet très-propreau savonnage.

L'axongeest troputilepourla préparationde nos alimens

pourquel'onsongeà l'employerà d'autresusages maissi l'on

avoitdesgraissesranceset vieilles l'onpourroitalorsne point

négligerce nouveaumoyend'en tirer parti.
Nousavonsobservé,tant avecle suifqu'avecla graisse,que

lesliqueursquiseréunissentdansla bassineau-dessousdusavon
tenoienten dissolutionde la gelatine cette sabstanceest donc

séparéedesgraisseset du suif auxquelleselleétoitunieavantt

leur
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~uens'tleur saponification;et l'alkalien s'unissantà ces corpsgrasJo
ne paroîtpas agir sur la.gelatinequ'ils pouvoientcohtenir:
ainsila méthodegénéralequenousavonsindiquéepourlaprépa-
rationdes savons fournissant:le moyende séparerla gélatine
desgraissesqui en contiennent offreun moyende perfection
de plusdansla fabricationde ces savonsparticuliers.

§, éE.

Du Savonfait avec h heure rance et la soude du

commercer

Onpentencore fairedu savonhienconsistant,enemployant
duheure maiscommececorpsgrasestdemômequela:graisse»
de premièrenécessitépourla préparationde nosalimens on
liedoitpointsongerà l'employerà la confectiondu savon,que
dansle cas on l'on auroit du heuretellementrancequ'ilne
seroitpluspossiblede le manger.•

Pourprocéderà un essaide savonavecdu heure'salé qui
étoit dansce dernierétat, nous l'avonsfait bouilliravec de
l'eaupour le dessaler;nous l'avonstenu ensuitesur le feu

..pourle priverd'humidité alorsnousen avonspristroislivres
quenousavonstraitéesavecdeslessivespréparées,coitimenous
l'avonsindiquéj nousavonsobservéquececorpsgrassesaporii-*
fioittrés-bien il est mêmeun de ceuxqui, quandil estréduit
à l'état desavon peutêtre abreuvéd'une assezgrandequan-
titéd'eau et donnernéanmoinsdu savonqui étantfroid ne
laissepasd'avoirune consistancesolide.Celuiquenous avons
obtenude troislivresde beurerancedessalé pesoit,au sortir
de lamise onze livres il étoit très-blancmaisil conservoit
encoreun peude l'odeurde beurerance exposéà l'air pen-
dantdeuxmois il ne pesoitplusque sept livresj il perdr#'
encorebeaucoup étantconservédansun endrpitsec.Cesàyon
est, demêmeque celuide suifon.de gra^e, tr<ès-proprepoui;
lessavonnagesdomestique*. >



(rf)

§. F. -

Du Savon fait avec Vhuile de cheïal et la soudé

du commercet renduecaustique.

OnpréparedanslesvoieriesdesenvironsdeParis,une graisse
animalefluide,quel'onnommehuilede cheval;cettehuileseule
oumélangéeà d'autreshuiles,sert à brûler*Bullion(i) annonça
en 1789(voyezle cayerdu journalde physiquedu mois de
marsde cetteannée) qu'ilavoitpréparédu bon savond'unmé-

langedevingt-cinqlivresd'huiledechevalet devingt-cinqlivre»

d'huiled'œillet uniesàfroid avecvingt-cinqlivresde lessive

concentréedes savonniers.Il n'est point à notreconnoissance

quequelqu'unait cherchéà enfairedu savonsansla mélanger
il-entroitdansla sériede nosexpériencesd'examinercomment
ellesocomporteroitdansle travailde la saponification-nous
avonsdonc traité troislivresde cettehuilenonmélangéeavec^
deslessivesdesoude,ensuivantlamanipulationci-dessusindiquée»
etnousavonsobservéqu'ellesesaponifioitpourlemoinsaussibien

que les autresgraissesanimales.Le savonque cestroislivres

d'huiledechevalnousontfourni,pesoitausortirdelamisesept
livres, il étoit blanc et assezconsistant;ayant été exposéà
l'air pendantdeux mois,il ne pesoitplus que cinqlivres.Ce

savonn'a point d'odeurdésagréable,il a acquisune grande
• solidité.et il savonnetrès-bien.

Ne seroit-ilpaspossiblequ'ily eut à la suitedesarméesdes

écarisseursquisoigneroientlespeauxdeschevaux,etquis'occupe-
roientenmêmetempsdetirerpartidela graissedecesanimaux.

(1)Cetartistes'étoitaussioccupédela décompositionduinutilitédé sondej il
est«tort«ansfaireconnaîtrele résultatdeses travaux,dans lesquelsil avoue»

linéique»mcoie..
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f, G,

Du Savonfait avec de l'huile de Colza et la lessive

de soude du commercerendue caustique,

ï/huile de colzan'estpasgénéralementemployéepar les fa-

briquansde savonsolide,maisceuxqui préparentdes savons

mois»s'en serventavecavantage.Lesdiversessaisque nous

avonsfaitsaveccettehuile,nousontfait cormoîtrequ'aprèsles

huilesd'oliveset d'amandes,elleest deshuilesvégétalescelle

qui donnele savonle plussolidenous avonsobtenude trois

livresd'huilede colzatraitéesavecdes lessivesde soude, (en
observantla manipulationci -dessusindiqué^)unebrique de

savonquiau sortirde lamisepesôitcinqlivres, cesavonétoit
d'un gris jaunâtre,il étoitassezferme,mais bienmoinsque
celui.:fournien plus grandeproportionpar uneégalequantité
d'huée d'olivesj il ne peutdoncpassouteniruneadditiond'eau

aussi considérable.Le savond'huilede colza conserveaussi
l'odeurparticulière,à cettehuile exposéà l'air pendanttrois

mois,il a perduunelivreet un quartde son,poids,de sorte

qu'il ne pesoitplusquetroislivresdouzeonces il étoit alors
assezsolide,maisil n'apointacquislasécheressedusavond'huile

d'olives,gardédansle mêmeendroit.
Ce savonsavonnetrès-bien.

§. H..

Du savonfait avec P huile de navette et la soude

du commercerendue caustique.

L'huiledenavetteseconduit,dansla fabricationdu savon,
de la mêmemanièrequel'huilede colza elleestde mômeem-

ployéepar les fabricansde savonsmois.Nous avonsobtenu
de trois livresde cettehuilepure traitée avecde pareilles
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lessives(juepom avons employéespour les huiles précédentes,
une b'rique de savon qui au sortir de la mise pesoit cinq
livres(Uxonces.Cesavonétoit d'un gris jaune; et, aprèsavoir été

exposépcBcWitprèsdetroisraoisà l'air, il nepesoitplusque quatre
livres et demie;' il étoit alors bien consistant, mais non aussi
sec que le savon d'huile d'olive. Ce savon conserveun peu de
l'odeurparticulière à l'huile de navettej et commeil savonne
très-bien les fabricans de savon ne devroientpoint négliger
d'en préparer. Ce qui la leur fait rejetter, c'est parceque cette
huile ne leur permet point de faire trois ou quatre livres de
savonpar livre d'huile. La proportion la plus fortieà laquelle
ils peuventparvenir avec l'huile de colza ou de navette, pour
avoir du savon de vente, est au plus d'une livre et demiepar
livre d'huile; maisque cette considérationne les arrête point,
qu'ils se contentent d'un bénéficehonnête qu'ils soignent la

préparation de ces savons qu'ils la perfectionnent et alors
ils travaillerontpour l'intérêt général et pour le leur en parti-
culier, et ils laisseront pour des hesoins égalementurgens le
suif que quelquesfabricans de Paris et des environsemploient
depuisquelque tempsà la fabrication-du savon.

§: L

Du savon fait, avec F huile de faine et la soude
du commerce rendue caustique.

Ce n'est que depuisquelques années que l'on récoltela faine
pour en retirer l'huile. Il n'est pas à notre connoissanceque
les fahricansde savonssolides ou mois aient encore tenté son

usage.Les diversesexpériencesauxquellesnous l'avonssoumise
ne nous laissentpoint entrevoirque l'on puissel'employerseule
avec avantage dans la fabricationdes savonssolides mais elle

pourral'être1 pourlessavonsmoisou en pâte.Cettehuiled'ailleurs,
n'ayant pas de saveur désagréable, peut servir à la préparation
des alimens.Nous en avons traité trois livres, en suivant la
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1méthodeci-dossusdécrite.Dans le commencementde l'opéra-

tion, cettehuile nousparoissoit se saponijîeravec facilitéj mais

lorsqu'elle a été suffisammentsaturée d'alkali ,et>quele savon
a été achevé> nousn'en été tiussisatisfaitsque nous
l'attendions.Le savon,que troislivresd'Jnu'lede faîneont fourni,

pesoit, au sortir de la mise, cinq livres; il étolt d'un gris sale
et conservoitl'odeur d'huilede faîne. Exposé,à l'air pendant
deux mois il ne pesoitplusensuite que quatre libres dixonces;
et alors qudiqu'assezferme pour être manié il étoit néan-
moins gras, pâteux et gluant. Ce savon jaunit à l'air.

Pour rendre cette huile propre à la confection des savons

solides,nous pensonsqu'il faudroitlui associerune autre huile

ongraissequi donneun savonpari'aitementsec, telleque l'huile

d'olive, ou bien des suifs ou toute autre graisseanimale.

§. £•

Du Savon fait aver P huile d'œiliet ou de pavot, et la

soude du commerce l'cnduc caustique.

L'huiled'oeillet ou de pavot'nenous a' pasparu propreà fore

employéeseuleà lafabricationdes savonssolides les fabricansde

savons moisla comprennentau nombre des huiles dont ils se

servent. Cettehuile étant insipideet sans odeur désagréable est

devenued'unusagejournalierpourla pcéparationde nosalimcjis,
et la çonsommation'qnis'enfait;pour eut objet à Paris, ne laisse

point d'être considérable;lespeintres l'einployentjelle est aussi

du nombre deshuiles dont on se sert pour brûler. Trois livres

de.cettehuile ayantété saponifiéespar la méthodeci-dessusindi-

quéeavec deslessivesde soudedu commercerenduescaustiques,
nousavons obtenu une brique de savon, qui au sortir de la

mise pesoitcinqlivres,,six onces ce savonne supportepoint
l'additiond'eau, il estd'un blancsale et jaunit à l'air, il estd'une

consistancemoyenne, pâteuxou plutôt gluant exposéà l'aîir

pendantdeux,mois H-n'aperdu que quatre oncesde son poids,
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et lorsqu'iln'estpointdansun endroitsec, il devientmolà sa
surface.'Cettehuilequiestavantageusementemployéepourles
savonsmois,nepourroitl'être pourlessavonssolides,qu'autant
qu'onl'uniroità desgraissesanimalesou àdel'huiled'olive.

§. L.

Du Savonfait avec.Piaule de ckeneviset la soude
du commercerendue caustique.

L'huilede chenevisest une deshuileslesplusestiméesdans
la fabricationdessavonsmois, maisellene peutconvenirpour
les savonssolides cette huile sert aussià brûler.Nousen.
avonssaponifiétroislivres,en employantdeslessivesdesoude
ducommercerenduescaustiques,et nousavonsobtenu'du savon
d'une couleurverte;cesavoitau sortir de la misepesoitcinq
livres, il étoit peu consistant,et la pluslégèreadditiond'eau
le' rendaiten pâte; ayantconservéce savondans un endroit
sec pendantdeuxmois,il a perduhuit oncesde sonpoids;
il est devenuun peu plusferme,maispasassezpourservirà
savonnera la main.Ce savon"perdextérieurementsa couleur
verte, il blanchitet prendensuiteune couleurbrune.

§. M.

Dit Savonfait avec l'huile de noix et la soude
du commercerendue caustique.

L'huilede noixn'estpoint employéeni dansla fabrication
des savonsmois,ni danscelledes savonssolides ellepourroit
cependantl'être pour les savonsmois, si son prix n'excédoît
pointceluideshuilesque les fabricansde.savonsmois sont
dansl'usaged'employer.Lorsquelà préparationde l'huilede
«bixa été soignée,'elleestalorslionneà manger;cettehuile
est aussirecherchéepar lespeinfires» 'parcequ'elleest peu ou
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pointcoloréeet parce qu'elleest eiccativ%Noueavons«apo*
nifîétrois livresd'huilede noixavecdeslessivesdesoude,de
la mômemanièrequenousavonstraité l'huiled'olive,et nous
avonsobtenuune briquede savonqui, au sortir de la mise,

pesoitquatrelivresdouzeonces.Ce savonest d'uneconsistance

moyenned'unblancjaunâtre ilestgrasetgluant il devientd'un

jaunebrunà l'air, et il n'yacquertpointdelasolidité il s'y ra-

mollitplutôt,pourpeuquel'airsoithumide.Cesavonayant étécon-
servependantdeuxmois n'étoitplusquedupoidsdequatrelivres
huit onces il a-donc perduquatreonces.Lapluspetite addi-
tion d'eauJe ramollitconsidérablementetle rend pâteux.On

voit d'aprèscela, qu'il ne peutêtre employépour lessavon-

nagesà la main.

§. F.

Du savonfait avec l'huile de lin et la soudedu commerce

rendue caustique.

L'huilede lin ne nous.a pointparu propreà la fabrication
des savonssolides maiselleconvientpourles savonsmois,et
ceuxquien fabriquents'en serventlorsqu'ilspeuvents'enpro-
curer.Cettehuile est particulièmentemployéepour les pein-
tureset pourles vernisgras, à causede sa propriétésiccative.
Nousavonségalementtraité troislivresd'huilede lin avecdes
lessivesde souderenduescaustiques ellesnousont foiuniun
savonqui, au sortirde la mise,pesoitcinqlivres il étoitassez

blanc;maisil ne-tardepas à jaunir à sa partieextérieure.Ce
savonestgras pâteux et collant, d'une consistancemoyenne
ne sèchepointà l'air; il a uneodeurforte; il se ramollitcon-
sidérablementparl'additiond'une petite quantitéd'eau.L'ayant
conservédansva endroitsec pendantdeuxmois, il a perdu
huit oncesde sonpoids néanmoinsil étoit encorepâteuxet
collant.

Ces expériencesprouventaofEsainjnentque les huilesdites
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1.. rli3 rinisiccatives, telles que l'huile de noix et l'huile àe lin né sont;

point propres à foiredes savonssolides. “

§• 0.

Des savonsfaits avec des huiles dé poisson et la lessive

de soude du commerce rendue caustique.

Les huilesde poissonsont employéesen Hollandeà la fabri-
cation des çavons mois. En France, les fabriçans de savons
mois s'étoient fait un devoir de ne point s'en servir, afin de
conserverà leur savon la supériorité qu'ils ont constamment
méritée.Les huiles de poisson conserventopiniâtrementl'odeur

qui leur est particulière; il n'est point à notre conrioissnnceque
l'on soit encore,parvenut\ la' leur enlever. L'huile de poisson
sert à brûler j elle est aussi employéepar les corroyeurs. Il y
a dans le commerceplusieurs qualités ou espècesd'huiles de

poissonque l'on vend sous divers noms cellesque nous nous
sommesprocurés nous ont été fournies sous le nom à1huile
i/o-baleine à*huilede poisson et Xhuile de morue. Nous
allonsfaire connoître les résultatsque nous avonsoblenusavec

ces trois espècesd'huiles. :

Le-savonqne nousavonsfait avectroislivresd'huiledebaleine,
en la traitant avec des(lessivesdesouderendues caustiques de.la

mêmemanièreque les graisses et huiles précédentes,pesoit -au
sortirde la mise, cinqlivres, il estd'un gris.sale l'ayantconservé
dans un eudroit secpendant deux mois, il a perduhuit oncesde

sonpoids et il a acquis à sa partie extérieureune couleurbrune
tellementfoncée qu'il en paroit rouge. Ce savon a une odeur
assezforted'huile de poisson; il estd'une consistanceassezferme
maisnon seccommele savond'huiled'olive, ce quidoit le rendre

peu propreaux.savonnagesdomestiques,particulièrementà cause-
de son odeur il pourrbit être employépour les toiles que l'on

passero.itensuitesur le pré, ainsique pouxfoulerlesdraps, etc.

Le
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Lesavonfaitavectroislivresd'huiledepoissondifféraitpeude
celuifait avecl'huilede haleine,son poidsau sortirde la mise
s'estde mêmetrouvéde cinqlivres, il a aussiperduhuitonces,

pendantdeuxmoisqu'ilaété conservédansun endroitsec, il est
devenubrunà sapartieextérieuredemanièreà paraîtrerouge
il se ramollitdansles endroitshumides.

Lesavonobtenuavecl'huileditedemorue ne diffèredesdeux

précédensqu'ence que sa pâteest d'un grisplussale il con-

served'ailleurscommeeuxl'odeurd'huiledepoisson,ilacquiert
demêmedelacoulenrparsonexpositionàl'air sortidela mise
au poidsde cinq livres,et reposédeux moisaprès, il ne pesoit
plusquequatrelivreshuitonces.Unepetitequantitéd'eauajoutée
à cestroisespècesde savons,diminuebeaucoupleurconsistance,
ils deviennentalorspâteux.

Ceshuilesne pourrontdoncservirà fairedessavonssolideset

bien maniables,qu'autantqu'onleur associeraqnelqu'unedes

huilesou graissesqui fournitun savonplusconsistant.

De l'action de la sonde artificiellerendue caustiquesur

diverseshuiles et graisses.

Le travaildontnous avonsétéchargéssurl'extractionde la

soudedu selmarin,nonsayantfourniducurbonatedesoudeob-

tenude la décompositiondu selmarin, nousavonscrune pou-
voirmieuxl'employerqu'àreprendrela séried'expériencesdont

nousvenonsde rendrecompteen employantlesmêmesquantités
d'huilesou de graisses, en,lessaponifiantavecdes lessivesde

soudecaustiquepréparéesaveclecarbonatedesoudeextraitdusel

marin.Nous allonsdoncfaireconnoîtreles résultatsquenous

avonseu de cesnouveauxessais.

Lamêmemanipulationayantétéobservéenousenabrégerons
les détails nousdironsseulementquechaqueopérationa été

faiteavectroislivresd'huilesoùdegraissesanimales,afind'avoir

desproduitscomparatifs,et quepourchacuned'ellesnousavons
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employédes lessivesnouvelleset particulièresque nous avons

préparées avec trois livresde carbonatede soude et une livref
de chaux.

En opérant en grand on pourroit diminuerla quantité de
carbonatede soude,quatre-vingtlivresde ceselseroientsuflisantes

pour la saponificationde cent livresd'huile.
Pour préparerla lessive nousavonsfait fuserla chaux à la

manière ordinaire, et nousy avons ajoutéassezd'eaupour*en
formerune pâteliquide;d'uneautrepart,nousavonsfaitdissoudre
le carbonatede soudedanscinq pintesd'eau nousavonsensuite

ajouté cette dissolutionà la chaux et le tout a été remuéexac-
tement avec un bâton nousavonsmis alors ce mélangedans
un petit baqueten bois blanc, percé à la partie inférieure,et

pour que la liqueur ou lessivecoulâtclaire nousavons placé
au fond un morceau de toile. Aprèsavoir coulé la première
lessive nous avonsversé de nouvelleeau sur la matièreres-
tantedans le baquet, ce quinousa produitune deuxièmelessive
et en la lavant une troisièmefois, nous avonseu unetroisième
lessive.

Cestrois lessivesnous ont servi à saponifierchacunedeshuiles
ou graisses de cettedeuxièmesérie d'expériences en suivant
d'ailleurs toutes les circonstancesde l'opérationde la cuitedu
savonque nous avonsindiquéesdansla premièresérie à l'article
de la saponificationde l'huile d'olive.

Les résultatsquenous avonsobtenusne différentpointde ceux
dela premièreséried'expériences onen jugera mieuxparl'exposé
que nous allons en faire.

Premièrement.Troislivresd'huiled'olivesnousont fourni une

brique de savond'une odeur agréable qui au sortirde la mise

pesoit sept livresdix onces.Ce savon,au bout de deuxmois,
ne pesoit plusque cinq livres.

Deuxièmement.Trois livres d'huile d'amandes traitéesavec
les lessivescaustiquesde soude artificielle,nousont donnéune

brique de savon très-blancet ferme,d'une odeuragréable,qui
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tt» sortir de la mise pesoitcinq livresonzeonces, repesédeux

moisaprès sonpoidsn'étoit plus que de quatrelivressixonces.

Troisièmerit.Trois livresde suif, avecde pareilleslessives

nous ont donné du savon très-blancet solidedont le poids, au

sortir de la mise étoit de huit livresquatreonces ce savon

repesédeux moisaprèsne pesoitplusque six livres, il conservoit

l'odeur de suif.

Quatrièmement. Trois livresde graisse de porc traitées de

môme nous ont donné une brique de savon blanc et solide

sans odeur désagréable,du poidsde huit livres troisonces; ce

savon deux mois après ne pesoitplus quecinq livres.

Cinquièmement.Trois livresde beurre rance dessalé, nous

ont fourni avec le môme alkali une Iniquede savonblanc et

ferme du poids de onze livres, lecluelpar son expositionà

l'air pendantprèsde deux mois a perduquatre livres.Ce savon

absorbe, comme l'on voit, une grandequantité d'eau qui s'en

séparepar la dessicationà l'airlibre, il décheoiraencorede plus

de deux livres.

Sixièmement.Troislivres d'huilede chevald'une des voieries

des environsde Paris a donné avec le même alkali un

savon blanc et consistantn'ayantpas d'odeur désagréable.Ce

savon au sortir de la misepesoitneuf livreset demie, deux mois

aprèsil ne pesoitplusquesix livres;il décheoiraencored'environ

une livre et demie.

Septièmement.Trois livres d'huilede colza, nous ont donné

un savon d'un jaune citrin assezconsistantdu poids, au sortir

de la mise, de cinqlivres quatorzeonces; quinze jours aprèsil

ne pesoit plus que cinq livres nous le conserveronspour en

observerle déchet ultérieur.

Huitièmement.Troislivres d'huilede navette traitéesavecdes

lessivescaustiquesde soudeartificielle,nousont donnéun savon

d'une consistanceassez ferme, de couleurblanche, conservant

l'odeur d'huile de navette. Ce savonau sortir de la misepesoit
six livres et demie, vingt jours aprèsil n'étoit plus que du

poidsde cinq livres.
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Neuvièmement.Troislivresd'huilede faine,nousont donné

unebriquede savonquiétoitpâteux,du poidsde cinqlivres,J
quatreonces,au boutde deuxmoisil ne pesoitplusquequatre
livres, treùseonces.

Dixièmement.Trois livresd'huile d'oeilletnous ont donné
unebriquedesavonqui,au,sortirde lamise,pesoitquatrelivres
et demie,il étoitgris;maispar son expositonà l'air, il jaunit
extérieurement}il a perdudans l'espaced'unmoisdeuxonces
de sonpoids.

Onzièmement.Troislivresd'huilede chenevistraitéesavec
des lessivesde soudeartificielle,nouson donnéune briquede
savonde couleurverte,d'uneconsistancepâteusej il pesoitau
sortirde la misecinqlivres,et dansl'espacede quinzejoursil
a perdudeuxoncesde sonpoids il brunitextérieurement.
»DouzièmementTroislivresd'huiledenoixontfourniunebrique
de savondu poidsde quatrelivresseptonces il ne desséche
point il devientau contraireplus mol et à son extérieurJ
sa couleurpasseau jaunefoncé il n'a perduqu'un oncede
son poidsdansl'espacede quinzejours.

Treizièmement.Troislivresd'huile de lin traitéesavecde
pareilleslessives,ontdonnéunebriquede savondu poidsde
cinqlivres.Il ne se desséchepointà l'air, et il y devient,plus
gluantu sa surface.L'ayantpeséun moisaprès, il n'étoitplus;
que du poids,de quatrelivresdouzeonces.

Quatorzièmement.Troislivresd'huilede haleineont donné
un savonqui conservoitl'odeurd'huilede poisson,et qui, au
sortirde la mise,pesoitquatrelivresdouzeonces.Il a perdu,J
dansl'espacede quinzejours deux oncesde son poids.

Quinzièmement.Troislivresd'huiledepoissonnousontfourni'
une briquede savondu poidsdequatre livres onzeonces;
lequel dansl'espaced'unmois a perdutrois onces-.

Seizièmement.Troislivresd'huiledé moruenousont donné'
un savonqui ne différaitdesdeuxderniersqu'en ce qu'ilétoit
pluscoloré.Sonpoids, au sortirde la mise, étoit de qihtré
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livresquatorzeonces et, quinzejoursaprès, il ne pesoitplus

que quatrelivresdouzeonces.

Nousnousproposonsde conservercesdiverssavonsdansun

endroit secpendantplusieursmois jusqu'àce qu'enfinils

n'éprouventplus de déchet, afin d'avoirdes donnéesexactes

sur les quantitésrelativesde savonque lesdiverseshuiles ou

graissespeuventproduire,car l'oita dûremarquerquedansla

confectionparticulièredechaquesavonon y laisseplusoumoins

d'eau, laquellese dissipeensuiteparla dessicationà l'air*Nous
aurionsbiendesiréjoindrece tableauà notrerapporty:mais

pourle donnerexact,il. auroitfallule différertrop long-temps;
nousle feronsconnoîtredansun autremoment.

a
L'ensembledesdiversesexpériencesdontnousvenonsderendre

compte,asuffisammentdémontréquetoutesleshuilesougraisses
ne sontpaségalementpropresà la confectiondes savonssolides.

Nouspensonsqu'on peut à cet égardles classerdansl'ordre

suivant

1".L'huiled'oliveet l'huiled'amandesdouces.

a*.LesHuilesanimales,tellesquelesuif,lagraisse,le beurre

et l'huiledécheval.

3*.L'huilede colzaet cellede navette.

4°. L'huilede faineet celled'oeillet;maisil seroitnécessaire

de les mélangeravecl'huiled'olive, ou bienavecles graisses
animales.

5".Lesdiverseshuilesdepoisson.Celles-cidemandentdemême

à être mélangéescommeles précédentes.
6°.L'huilede chenevis.

7°. L'huilede noixetcelledelin.Cestroisdernièresdonnent

dessavons
pâteux,graset gluans.Il convientdoncdelaisserles

huilesdecheneviset de lin pourlessavonsmols, et l'huilede

noixpourlespeintureset lesvernis.Cettedernièrepourroitde

mêmeêtre employéeau savongras.
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Savon fait avec un mélange d'huile d'œïllct et
de suif, et la soude artificielle rendue caustique.

Nousavonsdéjà dit que quelqueshuiles, qui étant saponifiées
seules, donnoient un savon gras, pouvoientpar leur mêlant©
à des graissesanimales fournit un savon assez sec et solide

pour pouvoir&ro employéà des savonnagesdomestiques,Voici

l'expériencequo nous avons à l'appui de cette assertion.
Nous avons uni une livre et demie d'huile d'œillet à une

livre et demiode suif j nous avons ensuite traité ce mélange
avec deslessivesde soude artificiellerendues caustiques en
suivant d'ailleursla mêmemanipulationquenous avonsdécrite

pour la cuitedes savons le résultatdecette opérationa été unsa-
vonblancassezferme,qui au sortir de la mise pesoitsix livres

l'ayant conservédan» un endroit sec pendant un mois, il a

perdu une livre et un quart de son poids et il est devenu

beaucoupplus ferme; il l'est assezpour servir aux savonnages
à la main.

Les huiles de navette de colza et de faine donnent

également mélangées à parties égales d'huile d'olive ou
de suif, des savonsassezsolides, ce dont nous nous sommes
assuréspar des expériencesparticulières.Cesavon conservetou-

jours un peu de l'odeur du suifj mais on peut la masquer
par l'additiond'une petite quantité d'une des huilesessentielles

que l'on peut se procurer à bon compte dans le commerce
l'huile de lavande, par exemple.

De l'action de la Potasse caustique sur- diverscorps

gras.

Pourconnoîtreles résultatsdeshuileset graissessaponifiées
par la potassecaustique nousavonschoisicellesqui avecla
soudedonnoientlesavonleplussolide tellesquel'huiled'olive
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~Éâtemeet le suif. Nouslés avôriségalementemployésà ladosedetrois

livrés ëi idbtiàâvoiiissuivi', r â 'leurégardla mêmemanipula-
tionque "dansla cuite ordinairedu savon la seuledifférence

qui a été observée,aétédelescuireavecdeslessives,caustiques
qui avoientété préparéesavec trois livresde potasseet une

livre et demiede chaux.
Nousavonsdonc mis dans une Irassinetrois livres d'huile

d'olive vraieavecdes lessivesfoiblesde potasse,et successi-

vementnousavonsajoutédes lessivesplus fortes l'huiles'est

très bien liée avecl'alkali elle faisoit parfaitementleréseauj
maislorsquenousen mettionsà refroidir,elle restoitgrasseet

point ferme voyantque ce savonn'acquiéroitpasde la soli-

dité, quoiqu'ily eût suffisammentd'alkali, et que l'huilefût

totalementsaponifiée,nous l'avonscoulédans une terrinejil

étoit dansun étatde pâte savonneuse,d'uneconsistanceà-peu-

près commecellede la graissec'étoit du savonmol,du poids
de sixlivres.

Troislivresde suif ayantété traitéesde la mêmemanière,"
nousont égalementfourniun savongraset mol du poidsde

huit livres.
Encomparantcesrésultatsavecceuxobtenusdesmêmessubs-

tances,traitéesavecla soudecaustique on verrabienévidem-

mentque la potassecaustiquene peut fournir avecleshuiles
ou graisses que des savonsmois cependantil est possible
d'utiliserlapotassedansla fabricationdessavonssolides nous
allonsen indiquerles moyens.

Des moyens à employer pour faire des savons solides

en se servant de la potasse.

Ayantvu dansplusieursrecettesde savon et mêmedans
desouvragesimprimésque l'on pouvoitfaire des savonsso-

lides;avecdeslessives.préparéesavecdescendres lesquellesne

contiennentquedela potasse ayantégalementremarquéquel'on
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s'accordoitgénéralementà admettredansla confectionde ces
savonsune plusoumoinsgrandequantitéde muriatede soude,J
nousavonscherchéà connoitrece quepouvoitproduirel'addi-
tion de sel marin.Nos recherchesn'ont pas été infructueuses
à cetégard commeon le verrapar le résultatde nos ob-
servations.

Nousavonscommencéparsaponifier,troislivresd'huiled'olive
avecdeslessivesde potassecaustique( voyezl'expériencepré
cédente) cequinousa produitdu savonquin'étoit pasplus
consistantquede la graisse.D'un autrecôté nousavonsfait
dissoudresix livresde muriatede soudedanssuffisantequantité
d'eau, alorsnousavonsajoutéà ce savonune partiede cette

dissolutionnousavonsfait bouillirle tout avecl'attentionde
remuercontinuellement;etnousavonsajouté,parpetitesparties,
la totalitéde la dissolutionde muriatede soude. Aprèsdeux
heuresd'ébullition,nous avonsretiré la bassinede dessusle

feu le savons'estréunià la surface il étoittrès-solide.Au
fondde la bassine il y a une assezgrandequantité de sel

quis'y est ramassé,faute d'eau pourle tenir en dissolution.

Aprèsavoir séparéle savon nous l'avonsliquéfiéavecune

petitequantitéd'eau pourle bienunir, et nous l'avonscoulé

dansune mise.Nousferonsremarquerque le savona obtenu,

par ce moyen une grandeconsistanceet de la fermeté il

étoitblanc, d'uneodeuragréable et son poidsétoit de huit
livres,Gardépendantdeuxmois, il ne pesoitplus que cinq
livres il étoit en un mot aussisolidequele savonpréparé
avecla mômehuileet la soude.

Il est aujourd'huibiendémontréquela potassea, avecl'acide

muriiitiqueplusd'aftinitéquela soude,et que, lorsqu'onvient

a traiterle muriatede soudeavecla potasse celle-cis'empare
de l'acidemuriatiqueet laissela soudelibre.Il y a de même

décompositionlorsquel'on ajoute du muriatede soudeà du

savonà basede potasse celle-cis'unità l'acidemuriatiqueet

produitdu muriatede potasse et la soudedégagées'unit à

l'huile,
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1huile,qui, primitivement,etoit combinéeà la, potasse.,La
nouvellecombinaisonest doncalorsdu savonquia pour base
de la soude il ne diffèrepointde celuique l'onobtientde
l'uniondirectede l'huileet delà sonde,dont«a de?caractères
principauxestd'êtrefermeet consistant.

Lorsquel'on ajoutedusel marindansla cuitedusavonque
l'onfaitavecdelasoudece seln'agitpascommedansl'opération
oùl'onemploiede la potasse;dansce derniercas, le muriate
de soudeest décomposé,tandisquedans l'autre ilne sertqu'à
fairegralnerle savon en s'eraparantde l'eau qui letenojten-
dissolutionj l'eau qui a plusd'affinitéavecle muriatede s.ojjidip
qu'aveclesavon,quittecedernierpourdissoudrelesel,alorslis
savonne trouvantpasassezd'eaupourêtre tenuendissolution,
seséparesousune formegrenueou pâteuse.Nousajouterons
mêmequel'additionde selmarindansla cuitedusavonavec
la soude,n'estquede circonstanceet non essentielle,car nous
en avonsfait plusieursfois sansenajouter,et nousavonsnéan-
moinsobtenudu savonbien fermeet de bonnequalité.

Grandnombredechymisteset de savonnierspensoientd'après
des observationsde pratique,que le selmarin étoîttoujours
nécessairepourobtenirdessavonssolides,nousavonsété nous-
mêmestrès-long-terapsà savoircommentil agissait,ce sont
les résultatsdontnousvenonsde rendre comptequiont enfin
déterminénotreopinionà cet égard.

Dansune secondeexpérience,nousavonsfait du savonen

pâte avecl'huiled'oliveet la potasse;nousavonsensuitefait
bouillircesavon,en y ajoutantdela dissolutiondesulfatede
soude, par ce nouveaumoyennous sommesparvenusà liii
donnerde la solidité nousn'insisteronspoint surcequi s'est

passédanscetteopération;on concevraqu'ily a eu du sul-
fatedesoudede décomposé,de mêmequele muriatede soude
l'a été dans l'expérienceprécédente.

Voiciune autreexpériencequenous croyonsessentielle,à
faire'connaître, elle pourradeveniravantageuseau*smon"
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niera, lorsqueles potassesdeviendrontcommunes.Nousavons
commencéla saponificationde troislivresdesuifavecdeslessives
depotassenousavonsensuiteachevél'opérationavecdeslessives
de soude, le savonobtenude cettemanièreétoit très-ferme,il

pesoitau sortirde la mise, sept livressixonces, il a perdu
dansl'espacede vingtjours unelivresixoncesde sonpoids.

Des Savonsfaits à froid.

Plusieursfahricansde savonvoulantéconomiserle combustible

quel'on consommedansla fabricationdes savons,ont cherché
à faireà froidlacombinaisonde l'huileavecl'ulkali,ilsy sont

parvenusde plusieursmanières,nousnous contenteronsd'en
décrireune, afinde faire connoîtrecetteméthodeparticulière
de fabrication.

On auraun vaisseauun peu profond soit de grés,soitde

bois pareilàceuxqui serventà faireou à conserverle beurre;
on ajusteraau fondde ce vaisseauun morceaude boisblanc,
au milieuduquelonincrusterauneespècede crapaudineenferj
Onauraun moussoirou grosbâtonarméparle basd'unpivotqui
entreradansla crapaudine;cebâtonseratraversésursalongueur,
de distanceendistance de petitesbaguettesrondes d'undemi-
poucemoinslonguesque le diamètredu vaisseau,pour que
le moussoirpuissey tournerlibrement.L'on adapteraà l'autre
extrémitédu moussoir,égalementà soncentre,une autrecra-

paudine, surlaquellevienneaboutirunevis, introduiteà hau-
teur convenable,dans une traversede boissolide; cettevis,
terminéeenpointe entreradansla crapaudine,tiendralemous-
soir verticalet mobile et, au moyend'une espèced'archet
montéd'unecordequiferadeuxou troistourssur lemoussoir
celui-cipourraêtre mis en mouvementalternatifde droiteet
de gauche.

On prépareradeslessivesavecde.la soudeet de la chaux,
et on pourray procéderd'aprèsla méthodeque nous avons

déjà indiquée.
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Leslessivesétant prêtes, on mettradans le vaisseauune

certainequantitéd'huiled'olive, six Uvres,par exempleon

verserasur cessix livres troislivresou une pinte et demie

de lessiveà huit degrésj on agiterale mélangependantun.

quart d'heureau.moins, ensuiteon y ajoutera.unepinteet

demiede lessiveà dix-huitdegrés, et on agiterapendantune

heureet plus enfin aprèsce temps l'on verserasur la ma-

tièretroisautreslivresdelessiveà dix-huitdegrés et onagitera

jusqu'àce que l'on ait unepjltede bonneconsistance;on la

laisseraalors pendantdeuxou troisheuresse reposeravantque

de la retirerdu vaisseau}onlapétriraoumalaxeraensuitedans

un autrevase évasé avecune spatule ou mieuxun pilon

en bois, aprèsquoion la distribueradansdesmisesordinaires

pour lui donnerla fbrmed'usage.Aubout de quelquesjours,

le savonauraacquisassezde consistancepourpouvoirêtreretiré

desmises on le laisseraséchersur desplanches et quatre ou

cinq décadesaprès il aura la consistancerequisepour être

employé.
Si l'on prenddeshuilesde graines,tellesquecellesde na-

vette ou de colza,.&c., l'on emploierade la lessiveà vingt

degrés.Ce derniersavonexigeraaussisix décadesau moins

poursécheret pouracquérirunebonneconsistanceil diminuera

plusen poidsque celuid'huiled'olive.

Sil'onveuttravailleren grand, on pourra au moyend'une

mécanique,multiplierlespotsouvaisseaux,agiterlesmoussoirs

par l'actiond'un balancierqui peut en mettreen mouvement

tellequantitéqu'onjugeraàpropos? surchacunde cesmoussoirs

seroientrouléesdeuxcordesen sensopposé;l'unedesextrémités

de cescordes,seroitattachéeau moussoir,l'autreau balancier

un ou deuxouvriersmettroientla machineen mouvementré-

gulieret alternai d'alleret de venir,- } •. '<

On peutvoirunesemblablemécaniquerueduThé&rçfrançais;,

»«. i5 elleaété faiteparlecitoyenDesquinemarepourlécitoye^i

Malherbe,quipréparedessavonsàfroid.Cetartistes'estfaitunvrai

plaisirdenouscommuniquersaméthodeparticulièred'y procéder.
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Onprépareaussidessavonsà froid en unissantà deuxparles

d'huile tJttëpartie de lessiveconcentréej dans cette seconde

Hiéthode dnéconomisepeusurle combustibleparce qu'ilfaut

concentrerleslessivessur le feu $ainsi,qu'onbrûle duboispour
cuirfele savon ou qu'onenbrûlepourévapore*séparémentla

lessivé la ntêmedépenseexistetoujours de manièrequ'iln'y
a pointd'économieà fairedu savonà froid,en employantdes

lessivesconcentrées.

N»usavonsdésiréconnoîtrecommentplusieursdèshuilesque
noirsavionsemployéesdanslesexpériencesprécédentesse con-

duiraient en les unissantà la dosede deuxparties d'huilesur

une de lessiveconcentrée;les résultatsont été r

i°. Qu'unelivre d'huiled'oliYeet huit oncesde lessivecon-

centrée, ontdonnedusavonqui, aprèsquelquesjours,a pris
nh6consistanceferme.

•a».Qu'une livrea*huîledu colzaet huit onces de lessive,

ont 'donnéun sàvttofermeet consistant,de couleurjaune.

3Q.Qu'unelivred'huilede poissonet huitoncesde lessive,

ont donnéunSavonassezconsistant,decotileutgriseetlégèrement

jaune lequelconservoitl'odeur d'huilede poisson.

4°.Qû*unélivre d'huilede feîneet huit ondesdelessive,ont

donnéim saroii ferme mais irioinsqueles précédens.
5°. Que celui enfinobtenud'unelivred'huile d'œilletetde

huit onces de lessive, étoit eucoremoinsconsistantque les

premiers.
Il pai-oîtengénéralquela niassedes incdhvéniensattachés&

là fabricationen granddessavonsà froid estplusconsidérable

quecelledesavantages.Cesinconvénienssont i°. Quel'on con-

sommeun peuplus de lessivedansla fabricationà froidque

danscellepar la cuite.a0.Quel'onne peutconsommerla totalité

des lessivesfoiblesquel'on a nécessairementlorsquePouveut

épuiserparfaitementla soude.3. Que lessavonsà froid sont

presque toujoursgrenus.4* Enfin,qu'ilfautgardèVmséchoir

très-lbng-teinsle savon avantdie pouvoirle «retireen vente
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de sorte quesi l'on voulaitfabriquertrès-engranddes savons

à froid, il seroitnécessairedu multiplierlesséchoirspeurrece-

voir le savonde chaquejour et commeaussiUsne sont de

ventequ'aprèsy avoir restéplus de deux mois, il faudroit,

pour une pareillefabrique»une plusgrandequantitéde fonds

en avance,quepourunefabriqueordinairej aussivoit-onceux

qui ont élevédesfabriques,dansl'intentionde fairedessavons

à froid se déciderpar lasuite à continuerleurfabricationpar

la cuite.

Des Savons mois ou en pâte.

Les savonsmols ou en pâte sont ceuxquel'on prépareen

saponifiantpar la potassecaustique,les huilesde chénevis

decol/sa, de navetteet de lin. EnHollande,on se sert aussi

d'huile depoisson maisdansnosfabriquesde France ons'est

fait un devoirde ne pointen employer,afinde conserverà

nos savonsmoisla supérioritésur ceuxfaitsparles Hollandais.

On compteordinairementsur cent vingt-cinqlivresde potasse

pour deux cents livresd'huile Les lessivesse préparent en

ajoutantenvironcentlivresde chauxsur cent vingt-cinqlivres

de potasse; on en lait le mélange,en suivantles précautions

que nousavonsindiquéeslorsijwenousavonspariéde la pré-

parationdeslessivesavecla soude on procèdeaussiàen couler

la lessive-à-pcu-prèsde la m&ncmanière.

La constructiondeschaudièresne diffèrepointde cellesqui
serventà cuireles savonssolides on «n conduitde mêmela

cuite, maissur k fin on'est attentifà ne pointlaissergrumeler
le savon, il faut quela totalitédeslessivesquel'on y employé

y reste combinée;l'on doit sur-toutéviter de faireusagede

soudeou de selmarin l'une et i'aoteeoontribueroientà donner

à ce«avonunesortede solidité̂ ui nuiroit à sa perfection.On

juge lessavonsmoisbienfaits lorsqu'-étantfroids ils «ont

jwutfateeaientunie,4'«necoasistarice«iolle,pâteuse«t glua«u».
Les«avons«îoissent«li vertsounoirsj si oan'Qmptoyoitquo
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lad nliHû'de l'huilede clienevis on les obtiendroitvertssansaddition

maisen faisantusaged'huilede Colza,on a dessavonsjaunes
alors pourrabattrela couleuren vert ony ajoutependantla
cuite un peud'indigo.Si l'on s'est séfvi d'huilesanscouleur,
telleque del'huilede Unou d'oeillet,on donnela couleurverte

à ce savon,parunfondde jauneet de bleu, savoir, parl'ad-

ditionducurcumapourlejaune, et d'indigopour le bleu;mais

commele plusordinairementl'on emploieces diverseshuiles

mélangées,les fabricanssont dansl'usaged'ajouterpendantla

cuite, un mélangede curcumaet d'indigo, lorsqu'ilsveulent

avoir des savonsverts;et lorsqu'ilsleur sont demandesnoirs,
ils lescolorentparl'additionpendantla cuite, d'unpeudesul-

fate de feret de décoctionde noixde galle.
Il y a à l'articlede l'art du savonnier,par Duhamel-Duraon-

ceau, un mémoirede Fougerouxde Blaveauxsur la manière

dont à Lille on fait les savonsen pâtej l'ensemblede la

fabricationy est parfaitementdécrit nousrenvoyonsdoncàce

mémoireceuxquivoudroientfairedesétablissemensencegenre.

De la sophistication des Savons.

Une des sophisticationsles plusordinaires est d'abreuverle

savond'unegrandequantitéd'eau.Cetteadditionrendle savon

plus blanc on la reconnoîtrafacilementen gardant,pendant

quelquesjours, cesavondans un endroit sec; il perdra,par

l'évaporationtoutel'eau miseen excès, de.manièrequ'enle

repésantensuite,on reconnoîtrala quantitéd'eau quel'on y

auroitajoutée.
Ceuxquisepermettentde pareillesfraudes,netrouventpasà.

vendrele savonau momentoù il vient d'êtrefait .et en le

conservantchezeux, l'eaudevroits'en séparerparl'évaporationj
maisilsont trouvéle moyendeparerà cet inconvénienten con-

servantlesavonainsiabreuvéd'eau dansunedissolutionsaturée

de selmarin,ilsontàceteffet, de grandescuvescontenantde la
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dissolutionde muriatede soude, où ilslaissentlesbriquesde
savonnouvellementfaitesjusqu'aumomentoù ilstrouventl'oc-
casionde le vendre.Onjugera, par l'expériencesuivante, de

l'avantagequ'ilsretirentde cettefraude.
Nousavonsfaitdu savonàla manièreordinaire)lorsqu'ila été

cuit nousy avonsajoutéassezd'eau pouravoirenvirontrois
livresde savonparlivred'huile c'étoitfairedusavonabreuvéj
car troislivresd'huilene doiventdonnerquecinqlivresde savon
marchandnous avonsprisalorsdecesavonabreuvé-aumoment
où nous venionsde4£retirer de lamise deuxmorceauxpar-
faitementégaux du poidschacunde quinzeonces( c'étoitle

27brumaire) ilsavoientuneconsistanceordinaire pascependant
assezforte pour résisterà la pressiondu doigt.

L'undecesmorceauxa étémisdansunedissolutiondemuriate
de soude, de manièreà en être parfaitementrecouvert.

L'autremorceaua étéplacéà l'airlibre,dans un endroitsec.
Cesdeux morceauxdesavonayantété repesésun moisaprès

( le 27frimaire) celuiquiavoitété conservédansla dissolution
du muriatede soude pesoitseizeonceset demie de manière

qu'aulieu d'avoirperdu, il avoitaugmentéen poidsd'uneonce
et demie,ou dix au quintal, il avoit aussi acquisbeaucoup
de fermeté.

L'autremorceau aucontraire,celuiquenousavionsconservé
à l'air libre a perduconsidérablementde sonpoids,il ne pesoit
plus que six oncesetdemie,il avoitconséquemmentperduhuit
onceset demiede sonpoids ouenvironcinquante-sixlivreset
demiepar quintal.

Que l'on comparecesrésultats, et l'on apprécierala fraude
que font ceuxqui conserventdessavonstrop abreuvésd'eau,
dans une dissolutionde sel marin.

Quesnota imprimélamanièrede fairequatre centslivresde
savon aveccentlivresdesavon onemploiepourcetabominable

sophisticationdel'alun,duselmarin de l'amidon delachauxt
de la soudeen poudre,de l'huile,du suif et de l'eau; toutes
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cessubstancessont «nies à cent livresde bonsavonen deui

opérationsdifférentesdemanièreafaire.à lapremièreopération,s

aveccentlivresdesavon deuxcentsUvres,etdansla deuxième

opérationles deuxcentslivresen produisentquatrecentslivres.

Ceprocédé ou mieuxcette fraude,est annoncéepar.Quesnot,

sousle titre de belle augmentationde savon.

Il est encorenombred'autresfraudesque l'onmeten usage

poursophistiquerle savon il yen a danslesquellesonintroduit

(le la craieou de la chaux dansd'autresde l'argille dela

soudeen poudre ou biende l'amidon,dumaron.d'inde des

gommes,duselmarinet de l'alun. Il n'estpointaiséde recon-

noîtreà la vue que tel savonsophistiquél'a étépar telle sub-

tance.Ceuxquiontvudu savonbienfait, distinguentfacilement

les savonstravaillés et cela suffitpour ne pointen acheter

maispour reconnoîtrepositivementles substancesquiy ont été

introduites il est nécessaired'en fairel'analyse.

Rapport des quantités des substancesqui entrent dans

la composition du Savon.

Macqueret plusieursautres chymistesont donné d'après

Geoffroy l'analysedes savons mais pour avoirune analyse

exacte, il faudraitprendrele savonà un pointde dessication

«omraejle savonest de ventelorsquel'huiley estdanslespro-

portionsde troiscinquièmesc'est-à-direlorsqu'avectroislivres

d'huile on a préparécinqlivresdesavon oubienmillelivres

«le savonavec six cents livres d'huile.Ceuxquisontdans le

•commercese trouvent-ilstoujoursdanscerapport?C'estcequi

estextrêmementrare.Lorsqu'onlesretiredeMarseille,ilssoufrent.

dansletransportun déchetplusoumoinsconsidérable,déchetqui

augmenteencoreen raisondutemsqu'onles conservedansles

magasins.Cesconsidérationssontlesprincipalescausesdesdiffé-

rencesquel'on observedansles analysesqueGeoffroyadonnées
de»
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dossavonst d'unepartGeoffroya annoncéqu'uneUvredesavon

contenoit t

1°.Dixoncesun groscinquante-sixgrainsd'huile,
2°. Quatreoncestrois gros quarantegrainsd'alkali,
3°. Uneoncedeux gros quarante-huitgrainsd'eau.

Total une livre.

DansuneautrecirconstanceGeoffroy.dit avoirretirédedeux

oncesde savon i". uneonce trois grosvingtgrainsd'huile
a". Deuxgrosquarante-huitgrains'desel de soude,3°. deux

grosquatregraiasd'eau cequipourla livre,desavondonne

i°. Huile onzeoncesdeuxgrosetseizegrains.
s.9.Seldesoude, deuxoncescinqgrosetvingt-quatregrains.
3°. Eau,deuxoncestrente-deuxgrains.

~.1-t

Total 'iràé1livre.

Cettesecondeanalyseest commel'on voit. biendifférentede
lapremière.Ily a encoredanslesanalysesdeGeoffroy,uneautre

circonstancequiL'ainduiten erreur, c'estquepourretirerl'alkali
dusavonil calcinoitle savon et aprèsavoirbrûlél'huile,il en

séparoitl'alkalipar la lixivation, dessication,,et unenouvelle,

cristallisation,maisalorsl'alcalitel qu'ill'obtenoit,étoitbien

différentde l'étatoùil étoitdanssa combinaisonavecl'huile,il

nele tetiroitqu'àl'étatde carbonatede soudecristallisé tandis

que,danslesavonil est dansun,état de pureté,rc'est-à-djreprivé
d'acidecarbonique. r

Pouravoir«rieanalyseexactedtt!savon jjl «stdoncessentiel
dele prendre'dansun étatde dessicationconnue car sil'on

opèresur du savond'uneconsistanceassezfermepour êtredé

vente etsur du mêmesavonconserve!pendant.quelque;temps
dansun endroitsec, de,manièreà avoir;perdupar iadéssica-
tion un tierset mômeplus de sonpoids l'on concevxafacile-

mentqueles résultatsne peuventplusêtre les niâmes^

Désirantconnoîtreles quantitésdes substancesqui entrent



(5o)

Instruction pour ceux qui voudrontfaire eux-mêmes

le savon dont ils ont besoin-

On prépare des savonssolides,en unissantà des lessives

caustiquesde soude différenteshuilesvégétalesou graisses

animales deux opérationssontnécessairespourfairecettecom-

binaisonj la première, de prépare?les lessivesde soude; la

seconde,de cuire le savon.Nousallonsindiquerla manièrede

procéderà l'une et à l'autre de cesdeux opérations.
Il convientavant tout de se procurerlessubstancesetusten-

siles«éeeséàiresj <cesderniersne sontpas en grandnombre}ils

consistent,i°. en un petitbaqueten boisblanc,d'environneuf

poucesde largeur, sur autantde hauteur;ce baquetdoitêtre

percéà sapartieinférieurej .il est destinéà couler les lessives

(s'il étoit enbois de chêne, il coloreroitleslessives); 20. il

faudraavoirune petitebassineen cuivreà cul rond,d'unpied

dediamètre sursept..à-huitpoucesdeprofondeurj à sondéfaut,

on pourrase servir d'ùnemarmiteen fer ou d'unvaisseauen

terre pouvantallersur le feu ce vase est destinéà cuirele

sa,von3°. une. petite bottesasscouvercleou misepourrece-

voir le savonlorsqu'ilest cuitj elledoit avoir dix poucesde

longueur,quatrepoucesdelargeur,et sixpoucesde profondeur*
undes côtés,dansla longueur,doitêtreà charnière,et main-

tenu par descrochets, afin d'avoirla facilitéd'ouvrirla boite,

dansla compositiondu savonnouvellementfait et étant de

vente, nousavonsprisdusavonquenousavonspréparénous-

mêmes demanièreà cequ'il se trouvâtdanslerapportdecinq
livresde savonpour,trois livresd'huttej d'aprèsdiversesexpé-

riences,nousavonsreconnuquece savonçontenoitpar livres

i°. Huile 9 onces6 gros.

a0. Alkàli pur. » 3

3°. Eau 4 7

Total. .xliv.
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et d'enretire*le savon }49.il fautencoreavoïrpour cepetit
travailune écumoire «fiespatuleen boisblanc et une ou

deuxterrines.
Pource qui regardeles substancesnécessairespour fiiire du

savonsolide il faudraavoir, i°. dola bonnesoudeou bien

ducarbonatede soude;52*.de la chaux 3°.une petitequantité
de selmarin; 4°«de l'huiled'olive.

De la maniére de préparer les lessives.

Poursaponifiertrois livresd'huiled'olive parexemple,I'oh

prendratroislivresdesoudeetunelivredechaux,l'oncommen-

cerapar pulvériserla soude ensuiteon arroserala chauxavec

unepetitequantitéd'eau afinde lafairefuser lachauxétant

parfaitementdélitée,on 1amélangeraavecla soude on mettra

çemélangedanslebaquetaufondduquelonétendraunmorceau

detoile;onauraaussil'attentiondefermerlachamplurepratiquée

à sapartieintérieure,on verseraalors sur le tout suffisante

quantitéd'eau, pourquelamatièresoitbienimbibéeetrecou-

verted'environtroistraversde doigt, onremuerabienavecun

bâton et aprèsquelquesheuresde repos onouvrirala cham-

plurepourlaissercoulerla lessive onla receuilleraet conservera

séparémentj c'estla premièrelessive.Onremettradenouvelleeau

dansle baquet on remuerala matièreavecun bâton on

laisserareposerpendantquelquesheures,on coulera ensuitef

pouren retirerunesecondelessivequeTonconserverade même

séparémenton ferade la mêmemanièreunetroisièmelessive

enversantdenouvelleeausurla souderestante;celle-ciseraalors

suifisammentépuisée.

De la cuite du Savon.

On mettradansla bassinetroislivresd'huiled'olivesavecen-

vironunepinteet demiedelatroisièmelessiveonla placerasur

unfeucapabledefairebouillirle mélangej onyajouteratoutesles
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deuxou troisminutesunvorrede la troisièmelessivej on conti-
nuerale feu onaural'attentionde remuersanscessela matière
avecunespatuledeboisdepuisle commencementjusqu'àlafin

lorsqu'onauraemployéla totalitéde la troisièmelessive onse
servirade lasecondeenla mettantdedistanceendistance onen-
tretiendral'ébullition onprendraenfinunepartiedelapremière
lessivequel'on ajouteradela mêmemanière c'est-à-dire par
petitesquantités à desdistancespeu éloignées.Lorsqu'ons'ap-

percevraquela matièrene seraplusliée, et qu'elleressemblera
à de la crèmetournée( jusqu'alorsl'huileauraparuparfaitement
unieà la lessive,etauraacquisdela consistance) ony ajoutera
environdeuxà troisoncesdemuriatedesoude(selde cuisine)j
à l'instant la pâte se grumeleraet se séparerade la liqueur
salinequi y seraen exeès.On fera bouillirencoredemi-heure
au moins, depuisqu'onauramisle sel on retireraensuitela

bassinedu feu, et on la laisserarefroidir un moment; on
enleveraavecuneécumoirelamatièresavonneuseonmettrade
côtéla liqueursalinequi se trouveraau-dessous on nétoiera

aussi-tôtla bassine et ony remettrala matièresavonneuseavec
unepetitequantitéd'eau(unechopineenviron) on lachauffera
de nouveau et lorsqu'elleserabien unieet presqueau point
de bouillir, on y ajoutera par parties,cequi seraresté de la

premièrelessive on fera bouillirpendantune heure aprèsce
temson retirerala bassinedufeuetonlalaisserarefroidircomme

la premièrefois on séparerade mêmelapâte savonneusedela

liqueursaline et on Tejetteracette dernière quantà la pâte
savonneuseon la remettradansla bassineavecunepinted'eau

defontaine, on fera chauffer,mêmebouillirun instant, pour
que la pâtesavonneusedeviennebienunie on seraaussitrès-

attentifà la remuerdans cederniermoment pouréviterqu'elle
ne brûle alorson la couleradanslaboëteou mise;et afinque
lesavonn'y adhèrepoint, il seranécessairede frotterl'intérieur
dela boëteavecdela chauxéteinte d'enmettremêmeunelégère
coucheau fondet pardessusunefeuillede papier. Le lendemain
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te saronseraassezfermepourêtreretirédela mise il doitpeser
environsixlivresplusoumoins onle laisseradansun endroit
secjusqu'àcequ'ilnepèseplusquecinqlivres ( c'estla quan»
tité que troislivresd'huiled'olivesdoiventfournir, pourquele

savonsoitde vente) il seraalorstrès-fcrmeet très-consistant.

Dansbeaucoupde ménagesl'ondégraisselesviandes,soitbœuf,
veauou mouton,etc.cesgraissesétantfondueset passées,peu-
ventservirà fairede bon savon,on les saponifierade la même

manière,enles employanten placed'huile.Onpourrade même

fairedu savonavec la graisseou beurreramcesalé, ce dernier
doitauparavantêtredessaléenlefaisantbouilliravecdel'eau.

Manière de faire du savon à froid.

Lesgraissesquelesbonnesménagèresne laissentpointperdre,
peuventêtreemployéesàfaireà froidd'excellentsavon,et cepro.
cédépouvantêtreutiledansun ménage,nouscroyonsdevoirle
faireconnoître.

L'on préparerades lessivesavecde la soudeet de la chaux

( commecelaestindiquéplushaut) maisau lieude lespartager
en trois on n'encouleraqued'unequalité, de manièrequ'elle
donnedixdegrésà l'aréomètrepourles sels cet instrumentsera
doncnécessairepourdéterminercedegréauquelonarriverafaci-
lementen mélangeantdes premièreslessivesou lessivesfortes
avecunepartiedesdernières,danslesproportionsqui serontin-

diquéespar l'aréomètre.
Alorsonprendrasix pintesde lessiveà dixdegrés et on les.

ferachauffer;d'unautrecôtéonferafondretroislivresde graisse
de ménagedansunebassinedecuivre(ou touteautre)ony ajou-
teraalorslalessiveparpetitesquantités,etonfouetterafortement
et constammentle mélangeavecquelquesbrinsde bois (de la
mêmemanièrequel'on fouettelesblancsd'œufs,pourfairedes
œufsàla neige).On tiendrala bassinesur les cendreschaudes,
pendantuneheure,et on nediscontinuerapasde fouetterle me-
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langei onretireraensuitelabassinededessusles cendreschaude*
et oncontinueraencoreà fouetterlemélangependantune bonne

demi-heure,oujusqu'àcequ'ilait prisun | eude consistance;on
couleraalorsla pâtesavonneusedansune terrine le lendemain
ellesera beaucoupplusferme onl'agiteraavecun petit bâton

arrondi et on la couleradansune mise danstrois ou quatre
joursla savonauraacquisassezdefermetépourpouvoirêtreretiré
dela mise, onle laisseraàVairpendantcinqà sixdécades,afin

quetoutel'humiditéoueausurabondantesedissipe lesavonsera
«dorstrès-ferme,ettrès-propreà dessavonnagesàla main,

De la manière de préparer en tout tems par-tout
et à peu de frais des liqueurs savonneusespropresà

blanchir-

Une desbonnesmanièresde savonnerest d'employerle savon

dansun état liquide,c'est-à-dire,de s'en serviren le faisant
dissoudredansl'eau.LecitoyenChaptalproposeen conséquence
de préparerdesliqueurssavonneusesquel'onpourroitsubstituer

aux dissolutionsde savon et pour s'enprocurerpar-tout, en

touttemsetà peudefrais ilconseilled'exécuterl'une oul'autre
des méthodessuivantes.Nouslesdécrivonstellesquele citoyen

Chaptalnouslesa communiquéesavecsesobservationsparticu.
lières.

Première métliode.

Onprenddescendresprovenantdela combustiondesboisnon*

flottés on fait unelessiveparlesprocédésordinaires en mêlant
aux cendresuneoudeuxpoignéesde chauxvive, bienpiléeou
récemmentéteinteà l'eau oa laissereposerou purifierl'eau
de la lessive pourquetousles corpsétrangersseprécipitentou

surnagentonla versealorsdansunautrevase et onl'y con-
servepours'en serviraubesoin.

Lorsqu'onveutemployercettelessive,on enprendunequantité
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quelconquequ'onversesur une trentièmeou quarantièmepartie
d'huile il en résultedanslemomentuneliqueurblanchecomme
(lu lait, laquelleagitée, fortementremuée, mousseet écume
commela bonneeau de savon onversecette liqueurdansun

baquetou cuvier onl'étenddu plusou moinsd'eauchaudeet
on y trempeles lingesqu'onveutblanchiren les y frottant
tordantet remaniantsuivantl'usage.

Observations*

i °.Il importedene paspréparerla lessivequ'aumomentmême

quel'on peut l'employersonséjourdansdesvasesdécouverts
en affoiblitla vertuet en changele caractère.

a". Il faut préférerles cendresneuvesde nos foyers celles

qui sontvieilleset ontétéexposéesà l'air n'ontpluslesmômes

propriétés,il faut alorspouren tirerun partiutile, mêleravec
ellesune plusgrandequantitéde chauxvive.

3°. Il fautpréférerlescendresqui proviennentdes boisdurs
cellesdesboisflottésne peuventpasêtreemployéesaveclemême
succès.

4°-Leshuilesgrasseset épaisses'sontcellesqu'ondoitpréférer
pourcetteopérationj leshuilesfinesne peuventpasservir,il faut

employerleshuilesqu'onappelédanslecommercehuilesde tein-

tures, huilesd'enfer.
6°. Lorsquel'huileest puante, ellecommuniqueune odeur

au linge maisonpeutl'endébarrasser-enle repassantavecsoin
dans une lessivepureassezforte, et en l'y laissantséjourner

quelquetems ledessèchementl'exsicationseuledétruitordinai-
rementcetteodeur.

6°. Lorsquelemélangede l'huileetdela lessiveestjaunatre,
il fautafîoiblirla lessiveavecde l'eau.

7°. Lorsquel'huilese lèvedansla lessiveet surnagela liqueur
enformantdesgouttelettesAsasurface l'huilen'estpaspropreà
ces opérations elle n'estpas assezépaisse ou la lessiveest

tropforteou troppeucaustique.
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8".Pourque la chauxne perdepas sespropriétés et qu'on

puisseenavoir à sa dispositiondansle besoin onpeutla con.

casseret la conserverdans des bouteillesbien sècheset bien

bouchées.

Deuxiéme Méthode,

Lesboisflottésdont on fait usagedansplusieursdépartemens
dela république,produisentdescendresqui sontpeualkalines,
etconséquemmenttrès-peupropresà formerdes lessives alors
onpeuty suppléerpar les soudesoupotasses.

Onprenddela soudequ'onconcasseen petitsmorçeauxde la

grosseurd'unenoix onlesmetdansun vase etonversedessus

vingtfoissonpoidsd'eau onlaisseséjournercetteeaujusqu'àce

qu'elleparoisselégèrementsalée, en laportantsurlalangue.

Onmetde l'huiledansuneterrine,et on verseenvironqua-
rantepartiesdelalessivede soudesur uned'huile laliqueurde-

vientblanche,on agite bienlemélange,et on s'ensertcomme

deseauxsavonneusesqu'onétendd'unequantitéd'eaupure, plus
oumoinsconsidérableselonla forceet l'usage.On,peut rem-

placerlasoudeparla potasseàlaquelleon mêlealorsune petite

quantitéde chauxvivepilée.

Observations.

i°. Lessoudesd'Alicanteet de Carthagènepeuventêtre em-

ployéessansmélangede chaux,maislesmauvaisessoudesdenos

climatsdoiventêtre mêléesavecunequantitéde chauxplus ou

moinsconsidérable,et selonleurdegrédeforceoude pureté.

a°. Lorsquela soudeesteffleurieou fusée,on ne peutl'em-

ployer,quellequ'ellesoit, qu'aveclesecoursde lachaux.

3°. Sil'eaudesoudeesttrop forte, l'huilesurnage,et il faut

alorsl'affbibîirparle moyendel'eau.

4°. L'huilegrasseméritela préférence,les huilesfineset lé-

gèresne peuventpasêtre employées.
5°. Lorsqne
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5*.Lorsquela ligueur savonneuseest huileuse,et que les

lingescontm'îtentcette quaiîté» onles passedansl'eaude soude

purepourlès dégraisseret on à soindela cliaufferlégeremeut
ponraugmenterson effet.

6°. Lorsquel'eaude soudeesttouteemployée,onpeutverser
denouvelleeausurlerésidudesonde,ellesechargedenouveaux

principessalinsj lamêmesoudépeutservirà plusieursopération»
successives,

Paris ce12-nivosean 3»dela Républiquefranoaiso,"useet
iadivisi&le.

PEtLETÎEB, D'ARCÈT,I.EtffiVRE:
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